
NOTES

25 OCTOBRE
1,'inlcrview accordòo co soir par le

grand savant Jea n Rostand à un cor-
respondant de Radio-Lausanne à Pa-
ris était vraiment pathétique. Cet ap-
pel à la raison , comme tant d"autres
qul icn précède, il faudrait qu 'il fùt
entendu par tous les hommes et sur-
tout par les « grands » de ce monde.
« Toute explosion alomique, d'où
qu 'elle Vienne, est un crime contre
l'humanité » , a-t-il dit en substance.

Il est à l'heure actuelle un problè-
me aussi urgent que celui d'éviter une
guerre nucléaire : il s'agit d'interdire
s quelque pays que ce soit de procé-
der à des explosions d'engins atomi-
ques. La destruction de l'humanité a
déjà commence puisque la vie des
hommes, cn danger aujourd'hui dans
certaines parties du globe, peut Tètre
demain sur toute la surface de la
terre. Qu'y a-t-il de plus angoissant
que cette perspeclive de mort lente,
de souffrances atroces, de tares chez
les desccndants des générations . ac-
tuolles ?

Lavenir meme de 1 homme est mis
on question , aujourd'hui déjà. Au nom
de l'homme et non de factions poli-
tiques , il faut réclamer à cor et à cri
l'arrét de cette course des « grands »
vers la folie collective. Aujourd'hui,
parce que les explosions atomiques ont
lieu en Russie, il est en Occident des
gens qui se taisent , ceux-mèmes qui
protestaient bruyamment lorsque des
expériences semblablcs étaient faites
en Occident. Ce silence de trahison,
ce silence qui met à jour leur men-
songe et leur hypocrisie, Jean Rostand
a dit qu 'il l'écoeurait.

Il ne s'agit plus aujourd'hui de pré-
texter l'équilibre des forces militaires
pour reprendre en quelque endroit du
globe les essaies nucléaires qui mène-
raient l'humanité à un suicide cer-
tain , sans mème qu'une guerre soit
déclonchée.

Des protestations s'élèvent partout
dans le monde. Trop souvent elles ne
sont qu 'à sens unique. Souhaitons
qu 'elles visent cette fois les auteurs
de crimes envers l'humanité, à quelque
bloc qu 'ils appartiennent , parce que
le problème dépasse de loin en im-
portance les divergences politiques.

Il serait vain de céder au pessimis-
mo et de se faire les prècheurs de ca-
tastrophe s. Nous serions semblables à
ceux qui , pris de panique pour avoir
entendu des rumeurs de guerre , se
suicident avant mème que le premier
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coup de feu ait été tire. Non , il ne
faut pas semer la panique. Il ne faut
pas non plus s'habituer à parler dc la
guerre et des explosions atomiques
sucecssives comme si elles n 'étaient
que dos faits divers sans importance.
Ma i s, par tous les moyens, l'opinion
publique mondiale doit lètre alertée,
les peuples auxquels on refuse la vé-
rité sur les evénements actuels doi-
vent otre informés. Aujourd'hui, le
silence dans ce domaine est grave-
ment coupable. Le problème dc la sur-
vie mème de l'homme ne peut laisser
personne indifférent.

26 OCTOBRE
Tous ceux qui ont lu Giono savent

bien que son humanisme est plutòt
court , qu 'il se réduit à ce que P.H. Si-
mon a appelé une « sorte d'adhésion
vitale à la terre, à la nature, à' la
sante de l'instinct » . Précher le re-
tour à la nature et la fuite devant les
problèmes réels qui se posent à l'hom-
me d'aujourd'hui dans une société
nouvelle où les institutions, qu 'on le
veuille ou non, sont une nécessité, et
où la machine, quels que soient les
dangers qu'elle présente, n'est pas en
sci une malédiction, voilà à n 'en pas
douter une grande utopie. De plus,
l'homme, quel qu 'il soit, ne . peut pas
se contenter d'une religion des choses
dont le solitaire de Manosque s'est
fait le prophète. On peut mème se de-
mander si une vue aussi tronquée de
la réalité totale de l'homme mérite
réellement le nom d'humanisme.' Et
pourtant, nous avons aimé ces petits
chefs-d'ceuvre qui s'intitulent Colline,
Un de Baumugnes, Regain, non pas
pour leur élévation de pensée — il ne
faut pas trop en demander à Giono —
mais pour la qualité du style, ramasse,
concis, frémissant de vie, pour la ro-
bustesse et le bon sens qui s'expriment
à travers les personnages, pour une
certaine « sante de l'instinct », c'est
bien cela. »¦

Mais il est éviden t que si 1 on part
de cet axiome que l'instinct est sain
par essence, on aboutit en pratique à
des résultats assez désastreux. L'hom-
me, livré à ses propres pentes, s'il ne
se domine pas et s'il ne se réfère pas
a une morale, pense ava nt tout — pour
ne pas dire uniquement — à la sa-
tisfaction de ses désirs les plus élé-
mentaires dietés par son égoisme.
C'est cette satisfaction mème qu 'il ap-
pelle le bonheur . Autru i est alors celui
qui met ce bonheur en péri! et contre

Le Portugal
et le conflit colonial

j*s troupes alliées ont etc renforcées à la frontière des secteurs bcrlinois.
Notre photo : une batterie awli-chars britannique en position près de la porte

de Brandebourg.

Après l'Angola et le Mozambique ,
un troisième territoire africain dépen-
dant du Portugal vient de se mettre
en mouvement. Il s'agit de la Guinee
Portugaise où les premiers combats
entre indigènes et forces armées por-
tugaises ont été signalés ces derniers
jours. Cette colonie — qui est admi-
nistrée directement par Lisbonne — a
une superficie de 3G.G30 kilomètres
carrés . Ses frontières touchent aux
colonies frangaises de l'Afri que oc-
cidentale , devenues entretemps indé-
p endantes . soit au nord au district de
Casamance de la République du Se-
negal et à l'est et au sud à la Gui-
nee où l ' inf luencc  soviétique est par-
t iculièrement forte. Ce territoire . qui
compte 600.000 habitants . est tout co
qui reste dc l'anc ien  empirò coion 'al
portugais  de Guinee qui fu t  cèdo cn
grande partie aux Hol landais  au cours
du 17ème siècle. Pendant longtemps
le commerce des esclaves constitua la
richesse principale de ces régions dé-
couvertes vers la moitié clu laème
siècle. Le centre du commerce dos es-
claves so t rouva 't  à Bissati . Au c'ebut.
ce terr 'toirc était admin i s t r e  depuis
Ics iles clu Cap Vc*rt. Ce n 'est quo
depuis 1879 qu ii est dotò d' une ad-
ministrat ion pnrtugaisc  indépendante .
L' intér ieur  du pays est hab- té  en
grande partie par des tribus maho-
métanes. alors que la populat ion noi-
re est concentréc dans les régions
còtières. notamment celles faisant  fa-

ce aux iles Bissagos .
Le pays étant plutòt plat , la Guinee

Portugaise a été ouverte de bonne
heure au trafic. 5000 kilomètres de
routes ont étò construits  sous l' ad-
minis t rat ion portugaise. Une autorou-
te moderno mòne à Tamba-Counda
sur la l igno ferroviaire soudanaise
Dakar-Bamako. Ce réseau dc com-
municat ion  fac i l i t o  l' oxpnnsion des
planta t ions  qui  l ivrent  Ics pr inci paux
prcdui't 's d'cxpoi Urtion. qui soni ics ai-a -
chides et l 'huile ole palmier . La Gui-
nee portuga se nrodui t  aussi du riz.
clu caoj tehouc , du nia.j .  ci..- ., noix do
kola , du café . clu cacao et la canno à
sucre. Uno concession a étò accor-
dée cn son temps à uno soeióté fran-
co-belge qui exploité clos p l a n t a t i o n s
de colon cloni le rendeino- i t .  osi im-
por tan t .

Bissaui ost la p lus grande locai té
et  en móme tomns '.e port principal
à l'embouchure ti r la rivière Geba.
En outre. les cargos touchent li ports
do Cacheu et do Bubaque des iles
B :ssagos .

Un grand nombre do rófu gi os pro-
venan! , di rAng "ln -van!  oblcnu io
droi t  d' as i t e i n  Gu 'nèo et le gouver-
nement do M. Sckou Touré ayan t  ac-
cepté do ravitail ler  les rebelles an-
gniais en armi s el. en materie! de
propagando prnvenant dos nays do
l'Est . Ics désordres no pouvaient man-
quer do s'étendre ù la Guinee Por-
tugaise oui était auparavant  à l' abri

d' un coup de main.
Mais l 'influence du nationalisme

arabe est également profonde étant
donne qu 'une grande partie de la po-
pulation est mahométane. Actuelle-
mont , la colonie portugaise est mena-
eòo sur doux fronts . la population
etani  appuyée par le nord ou le sud
selon sa race et- sa religion .

(Suite a l 'intérieur.)

hebdomadaires
qui il faul sans cesse se défendre , ce
qui a fait  ecrire un jour à Sartre :
« l'enfcr, c'est les autres ».

ri est toujours un peu dangereux , et
quolquefois injuste, d'appliquer d'une
manière stricte à l'auteur les pensées
des personnages qu ''il a créés. Mais
voici que Giono sadrcsse à ses lec-
teurs d'une fagon plus directe qui tra-
duit donc sans doute possible sa pro-
pre pensée, dans Le Figaro littéraire :
'< Je suis toujours surpris d'ètre cruel,
et d'une cruauté qui va de' soi. La so-
litude engagerait plutòt au contraire ;
elle y engagé, et à céder les places au
soleil , ce qui peut ètre une des formes
de la beauté. Mais Vienne un désir,
surtou t s'il est naturel, me voilà plus
arme que quiconque, prèt à me servir
de mes armes, et je m'en sers sans pi-
tie ; j' ai envie de vaincre, je m 'y em-
ploie ; je n 'ai aucun remords ; les joies
que me donnerait I'exercice du par-
don , de la clémence, de la générosité,
je n'y pense pas, je pense à me sa-
tisfaire. J'ai la sensation qu 'en ne le
faisant pas je commettrais une sorte
de faute , voire de péché, et de péché
contre l'essentiel ». Giono admet que
la joie est possible' dans le pardon,
donc dans l'amour d'autrui , mais que
l'instinct de conservation — l'amour
de soi — est plus fort et qu 'il faut le
suivre.-

Que chaque homme soit porte a
s'aimer lui-mème avant d'aimer les
autres, qu 'il y ai't'en chacun de nous ,
si grand soit notre dévouement, une
part d'égoisme, personne ne peut le
nier. Tous, nous cherchons le bonheur,
mais un bonheur dont la qualité varie.
Le don de nous-mèmes à autrui n 'est
jamais entièrement désintéressé en ce
sens qu 'il ne va pas à sens unique et
qu 'i'l appelle un- retour, ne serait-ce
que la joie éprouvée à faire du bien .
Mais affirmer qu'il n 'y a pas de don
véritable sans calcul préalable, sans
évaluation du profit à retirer , voilà
ce qu'i'l n'est Pas possible d'admettre
et ce que d'ailleurs tant d'hommes de

Ce gratte-cicl londonien dc 37 étages, avec ses 120 mètres de haut,
est le plus haut immeuble de Grande-Bretagne. Notre photo montre

une vue aérienne de ce colosso. , g
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par le monde se chargent , par ce qu 'ils
font , de démentir. Or voici ce qu 'écrit
Giono à ce propos : « La cruauté que
j' avoue (c'est-à-dire l'instinct de con-
servation), si on la cache, si on la dé-
guisé, mème si on s'arrange pour la
faire baptiser chréti-ennement, elle est
là , néanmoins, et dès le combat enta-
mé, c'est elle qu 'on emploie. Je la
trouvé, méme aiguisée comme un ra-
soir, jusque dans ceux qui se dò-
vouent. Si j'en vois un qui soigne les

lépreux , je me dis qu en reame e est
lui-mème qu 'il sou'lage et qu 'il soi-
gne ; ont voi t méme ici combien la
lèpre est nécessaire à l'équilibre gene-
ral , et qu 'elle n 'est pas inutile ni me-
diante. Sans elle, une grande partie
des hommes, et non la moins noble,
no pourrait trouver le bonheur ».

Ces lignes où éclaitént la désinvol-
ture et le cynisme> se passent de tout
commentairc.

Candide MOIX.
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él. : (026) 6 07 52 FABRIQUE M. VOLLUZ — Saxon — Tél. (026) 6 23 54

innonces : Publicitas S.A., Sion, av. du Midi, et ses agences en Suisse

lllllllllllllllllllllllllllllllllllPlllllllliilillllllllllllllllIffl



DUVET
BAISSE

110 x 150 cm. 2 kg,

Fr. 25,
MEUBLES
MARTIN

Rue des Portes-
Neuves

S I O N
Tél. (027) 216 84

M ŜPr li SAI ma fili.._ „ , ' ^̂  ' 4 icune ime
ŷ*n

y^P"̂ ry
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pour tous 
les tra.

Cuisinez avec Lora — c'est la p ÉMWf imf i ''̂ î̂ SO r ' j  ?5recotfJerJon

'5 Tel. (025) 4.29 33

TROUSSEAUX
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* ¦ „ ] WL Jì I ' ^ et er plus: les vitamines
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>' '' ^n bon,un evnellej ir
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CONFECTION
DAMES

AVENUE DE LA
GARE - SION
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On demando

On cherche

porteur
S adr. Boucherie
Lamon, Sion.
Tél. (027) 2 1054.

SOMMELIÈRE
demandée d a n a
bonne auberge de
campagne de l'O-
berland bernois.
Aussi debutante.
Bon gain. Entrée
tout de suite pour
place à l'année.
Prière de faire
offres à

Hotel Baren,
Zweilutschinen
près Interlaken.

FROMAGE R
expérimenté, possédant tous
Ies certificats, garan-tissant une
fabrication de ler choix, cher-
che emploi pour la saison
d'hiver. Capable de gérer.
Ecrire sous chiffre P 14837 S
à Publicitais Sion,

1 APPARTEMENT de 3
1 APPARTEMENT de 2

A LOUER en ville de Sion, dans
immeuble neuf

pieces
I ArTAKlfcMtN. de / pieces

Date d'entrée à convenir.
Adresser offre à Case postale No
29262. Sion I. .

L'Imprimerie GESSLER S.
SION,

engagerait un

A.,
/- (<r~ . . .  Domain vendredi

*̂i% la bonne Fondue!
\
^^

fl ^F mais avec le fromage de 
chez

^_cS__  ̂ E S S E I V A  - S I O N
Jrmàm**"* „ _. Rue de: Savièse - -Tel./ ¦ '2 29 03

APPRENTI STEREOTYPEUR
S adr. a la Direction technique
de l'Imprimerie Gessler, Pré-
Fleuri, Sion.

eòo»' _^^_Ì^^^^^V.

m m U &Ì"

%*,. ¦; :. <Ù o..
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m
CflFES GRflND- DUC case posta le 160 SION

le grand I «
comptoir de la I '
machine à coudre I !

j ^ ^ ^ £̂ ^  

cherche 

des 
revendeurs 

!
représentants exclusifs \

,. vendeurs ;
vendeuses ¦

? 

I date : signature : ?...., 

| Ces renseignements sont confidentiels et seront
• utilisés avec la plus grande discrétion.
¦_H_a__-_B_B_>_-_-_ - 

I nom : „ 

I prénom : 

adressé, rue : .

| localité : * 

' activité actuelle

* activités précédentes

NECCHI
des millions
de machines
dans le mondel
dès fr. 585.-



DU NOUVEAU DANS L'ASSURANCE VIE ?

. . .  oui !
Garanties d assurances supplétives
L'assuré acquièrt le droit incondi-
tionnel de conclure ulférieuremenf
une assurance au tarif ordinaire,
mème si son élat de sante s'est ag-
gravò. Ne manquez pas de deman-
der le prospectus special, « monter
en s 'assurant », relatif à cette nou-
veaute absolue en Suisse.

\̂ L/ '??  ̂ ?̂  Société suisse d'assurance sur la vie

Agence generale G. ZWISSIG, SION, rue des Cèdres 2

Faites-nous régler

votre calorifère

à mazout

orni» ii*l in
L __W MICHELOUD-UDRISARD SION

Tel. (027) 2 12 47

i- A V I S  1
HILa succession ¦¦

LES HOIRS DE LOUIS NICOLLERAT H

Combustibles, à Martigny, remercie vivement sa nombreuse et H|
fidèle clien.tple de la confiance qu'elle lui a témoignée pendant

óO ans et lui recommande chaleureusement K|

Monsieur R O G E R  N I C O L L E R A T  I
qui a repris le commerce à son nom H§

Pour tous combustibles : . |S

M A Z O U T  - C H A R B O N S - B O I S  H

adressez-vous à la Maison H!

ROGER NICOLLERAT - MARTIGNY I
Tel. (026) 615 30 HI

Restaurant COQUOZ, Planachaux s/ D I S P O N I B L E
Champery, demando pour saison d'hi- dans bel immeuble neuf , magnifique-
ver, 4 mois ment situé en Ville de Sion et très

?
m
.!!!

èreS APPARTEMENT
1 fille d'office GRAND CONFORT

" comprenant notamment 4 chambres
{¦HA mlm. MSA.A A M  à coucher et 3 grandes pièces deTuie eie maison ^«-.

Libre dès janvier 1962.
«aire offres écrites ou téléphoner au Adresser offres à Case postale 28926,
(025) 4 42 51. Sion I

Pepinière Jean Boll
Paysagiste GRANGES près SION Tél. 4 21 34

Tous les arbres dbrnement
CONIFERES

Sapins - Cèdres - Sapins bleus - Mélèzes - Pins de
montagne - Arolle - Cyprès, etc.

PLANTES pour HAIES
Thuya - Troène - Charmilles - Buis , etc... TOUS
LES ARBUSTES A FLEURS - ARBRES D'AVENUES

ROSIERS
Rosiers a grandes fleurs - Polyanthas et grimpantes

PLANTES VIVACES et de ROCAILLES

G A B R I E L L E  P I O T A
Pedicure - Manucure

MARTIGNY - VILLE

Bàtiment Hotel du Rhòne

Tél. (026) 6 07 40

DE RETOUR

Miele
Miele — linge plus propre
que jamais! — Pourquoi?

1 — lavage efficace à deux Jlssus.
2 — dégrossissage à grande, eau.
3 — second lavage dans une lessive

réactivée.
4 — 5 ringages — et lesquels!
Seule la Miele automatique vous
offre tout cela - vous devriez absolument
la voir — et l'avoir!

R E Y N A R D  RENE
Appareils Electroménagers
Les Rochers S I O N

Tel. (027) 2<.38 23
• :—:—-.—. h : 
On cherche tieì'- ' '''

appartement
DE 4 PIECES
tout confort, avec chambre de bonne
si possible, pour ler ou 15 avril 1962.
Faire offres sous chiffre P 21554 S
à Publicitas Sion.

Meubles d'occasion
Grand choix de meubles tous
genres. Lits neufs et d'occasion,
couvertures, draps, tapis, oreil-
lers, duvets, etó,

Michel SAUTHIER, meubles,
rue des Tanneries 1, SION.
Tél. 2 25 26.

prenez

payez

¦¦¦¦¦
I1

HENNIEZ
SANTE

¦¦¦¦¦ I

Sur présentation de cette annonce, dans
les bons magasins d olimenlation, vous
recevrez, lors de l'achat de 2 bouteilles,
une troisième bouteille gratuite d'eau
minorale naturelle HENNIEZ-SANTÈ,
verres facturés.

Les qualités diurétiques et digestives
de l'eau minerale naturelle HENNIEZ-
SANTÉ. ainsi que son prix avantageux,
en font la boisson de chacun

Profitez de ce bon et e>i-
gez toujours l'eau mine-
rale naturelle HENNIEZ-
SANTÈ qui, gràce à la
constance de sa minérali-
sation, vous garantii une
exceptionnelle pureté.
HENNIEZ-SANTÈ convieni
particulièrement bien pour
les apérìtifs et le whisky !

PROFITEZ...
ENCORE QUELQUES JOURS

RABAIS 20 à 30%
CONFECTION - CHEMISERIE - PULLOVERS
LINGERIE - BAS - ARTICLES C A L  IDA
et T R I U M P H
DAMES - MESSIEURS - ENFANTS

Ouvert de 13 h. 30 à 18 h.

CONFECTION R O M E  F R A N C E  - ARDON

LIQU IDATION TOTALE
POUR RAISONS DE SANTE

Germanier-Sabatier

OUVERTURE
D U  G A R A G E  DE N O E S

Station d'essence avec Super, normal et 2 temps.
Locai moderne pour service entretien, atelier de

réparation

Revision de tous genres véhicules à moteur

ACHAT - VENTE

Se recommande : Bruttin Frères, Noès

200 steres
de chéne
en quartiers.
S'adr. à VENETZ
Gerard,
St-Léonard (Vs).

montre
dame
sur parcours Pré-
Fteuri - Buffet de
la Gare.
La rapporter con-
tre récompense au
Poste de Police,
Sion.

N'entreprenez rien avant d'avoir vu la riche
coilection chez

y^̂ ^̂ ^̂ l
FtOURRURES

Av. des Creusets 17 - SION

Topolino
excellent état de
marche. Bas prix.
Tél. (027) 2 12 43.

NOUVEAU PROPRIÈTAIRE

OTHMAR D'ANDRES
MEC. SPEC.

Peugeot
403
Peugeot
203

A VENDRE

58,

50, échange contre
2 CV. ou Opel
Record.
Tél. (027) 4 23 93.

TOUTES
VOS ANNONCE,S
A PUBLICITAS

Pour une succulente rUNDUfc
Pour une bonne

ASSIETTE VALAISANNE
Tranches au fromage -

Viande séchée

Une adressé :

CAFE DES ALPES
Place du Midi , SION

Tel. 216 05
Famille Théoduloz - Pit teloud

(Salle pour Sociétés)

Université Populaire Sion

O U V E R T U R E

D E S  C O U R S

Lundi 6 novembre

(Voir programme détaillé sous
communiqué.)

A vendre, à LA POINTE,
MARTIGNY

propriété arborisée
de 10 000 m2, ¦ dont 2 000 en
asperges et 1 000 en fraisière
lère année.

S'adresser sous chiffre 14872
S a Publicitas S.A., Sion .

¦ la « FEUILLE D'AVIS
1 DU VALAIS »

wir

acrr.

On cherche pour Sion

4 bon monteurs
en chauffage
2 installateurs
en sanitaire

pour entrée immediate ou à
convenir. Salaire : 3 fr. 50 à
4 fr. 50. Augmentation selon
les capacités. Event. chembres
à disposition. Ecrire sous chif-
fre P. 14559 S. à Publicitas Sion

CHALET
demandé pour février et mars
1962, avec 4 chambres
coucher.

Offres détaillées sous chiffre
P 10766 DE à Publicita s Lau-
sanne.
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Saucisse aux choux
- 2.70

uti l i « sachet 100 g. ¦¦¦ M*t

Cilron d'Italie — gg

Poudre
hygiénique u. wo B. ¦

Crème *"™ '
pour la peau

mi-grasse bte 50 g.

^r ^Pour tremper
Laissez tremper le linge avec OMO pendant 2 heures
et la saleté la' plus tenace est loin! OMO exerce un
pouvoir lavant intense et rend impeccables mème les
cols très sales, les +ccho^s de cuisine ou les salopettes
pleines de tàches. Une expérience agréable à faire
pour vous: avec OMO trempé est à moitié lave !

2 heures suffisent P *̂j _J

Pour dégrossir
OMO nettoie doucement mais àfond. C'.est exactement
le produit à dégrossir qu'il faut dans la machine à laver
et l'automate. Vous serez étonnée de voir avec quels
ménagements OMO arrivé à extirper la saleté des
fibres. Détail important qui vous fera plaisir: OMO ,est
tres économique a I emploi I

Particulièrement
avantageux en

paquet doublé Fr. 1.25
paquet norma! Fr. -.65

Lisez la Feuille d'Avis
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LIQUIDATION PARTIELLE
pgur cause de FIN de bail

Vente autorisée du 20.10.61
au 20.12.61

l'engrais
type
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d'automne
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La revision
du moteur
vous coùte moins que
l'amortissement du véhi
cule en une seule année.

Réfléchissez combien
cette revision peut étre
intéressante pour vous, et
songez un peu aux années
après revision permettant
de rouler admirablement
pour peu d'argent!
Les moteurs du Valais
refaits en Valais
et garantis par Motorval.
Devis et prix par votre
garagiste.
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10 à 50 %
de rabais suivanl les ar!:c es
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Meubles en tous genres $
Lileries - Rideaux - Duvefari<j 2
Pousselles 8I
Ainsi que quanlilé de meubles ci oc- §
casion provenanl de nos reprises ?
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MEUBLES MARTIN
Rue des Portes-Neuves - SION
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La Coupé valaisanne a débuté Avant Sion-Young Sprinters
_ _ „ _ Ce soir, dernier entraìnement du HC Sion

Sierre-Charrat 10 a

f

***** 
___

Les deu.i- buts caradéristiques du matóh : en haut, sur passe de Dondainnaz (de dos No 6), Lonfat  marque le deuxième
but pour Charrat qui méne à ce moment par 2-1. En bas : sur passe de Théler I I , Denny expédie le puck à travers
les défenseurs bas-valaisans et porte le score à 5-2 pour Sierre qui peut enf in  respirer. (Photos Schmid)

Parfait état de la patinoire artifi-
cielle de Sierre. Soirée agréable. 400
spectateurs.

Sierre : Nicollet, Bonvin Denny,
Rouiller, Théler I, Golz, Théler II,
Pont, Baumgartner, Imhof, Arnold.

Charrat : S. Moret, Gaillard Volluz,
R. Moret, Jloserens, Lonfat, Dondain-
naz, Cretton, Luy Darioly, Luisier,
Pellaud.

Arbitres : Exhenry (Champery) et
A. Imboden (Rarogne), remplacant :
« l'invisible et insouciant » Troger
(Rarogne).

Buts :
ler tiers : 4e Denny sur effort per-

sonnel ; 7c Lonfat sur renvoi du gar-
dien ; 12e Lonfat sur passe de Don-
dainnaz.

2e tiers : 8e auto-goal de Gaillard
sur tir dc Baumgartner ; 13e Pont sur
passe de Denny ; 17e Bonvin sur pas-
se dc Denny ; 17e, Cretton sur passe
de Dondainnaz ; 20e Denny sur passe
de Théler II.

3e tiers : 5c auto-goal de Lonfat sur
tir de Baumgartner ; lOe Denny sur
cafouillage ; 12c Thelcr I sur action
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personnelle ; 14e Dondainnaz sur pas-
se de Luy ; 16e Golz sur passe de
Théler II et Denny ; 19e Imhof sur
passe de Denny.

Pénalités :
ler tiers : Ile Théler II et Golz.
2c tiers : 4e Gaillard.'
3e tiers : 18e Volluz.
Cdmmentaires :
Dans une formule nouvelle, revue

et corsigée, la coupé valaisanne 61/62
a démarre officiellement mercredi soir
sur la patinoire artificielle sierroise
entre l'amputée formation locale et le
sympathique team charratain. Or, au
terme d'une rencontre qui ne fut pas
de très grande qualité, la hiérarchk
a été sagement respeetée. Pourtant, si
le grand (ligue -nationale B) a logi-
quement étouffé son adversaire de la
soirée, le petit (premiere ligue) a fail
bien !mieux que dc se défendre dans
cette compétition où il participé d'ail-
leurs pour la première fois.

Les visiteurs se présenterent au
parsemé public sierrois d'abord sans
leur entraineur Lulu Giroud, dont la
Iuxation d'épaule ne sera dans une

quinzaine de jours plus qu'un mau-
vais souvenir. Le Martigny-Sports et
le H.C. Charrat s'en rcjouiront pleine-
mcnt. Ensuite, la piste glacée de la
capitale des Dranses n'ayant pas en-
core ouvert définitivement ses portes,
ceux-ci se trouvèrcnt pour la premiè-
re fois aux prises avec des patins et
Cannes ! Et cependant, Charrat. mal-
gré ce doublé handicap, démontra
pendant le premier tiers spécialement
de réelles qualités qui en feront un
dangereux prétendant dans un groupe
qui interesse tout spécialement le H.C.
Sion. Capitulant d'entrée de cause sur
une action privée de Fred Denny, le
Canadien, admis sur la giace, Charrat
attaqua avec une sympathique convic-
tion et renversa la vapeur avant l'jni-
tial repos par son redoutable goal-
getter Lonfat. Toutefois, dans la se-
conde période, Ies visiteurs durent
progressivement laisser leur antago-
niste prendre du champ et s'en aller
vers une victoire compliquéc. Le troi-
sième provoqua un certain effondr̂e-
ment dans le domaine du patinage et
Ics Sierrois s'en donnèrcnt à cceur
joie pour augmenter le score dans une
proportion assez grosse mais l'on n'ou-
blicra point que Denny fut le réalisa -
teur de trois buts et qu'il fut à l'ori-
gine de quatre autres, deux auto-goal
complètcnt la sèrie... Une lecon qui
doit utilement servir pour mesurer
encore l'enorme travail) à accomplir
par chacun des éléments du team fa-
nion sierrois pour parvenir à la forme
optima, quand bien mème l'absence
de titulaires peut constituer pour
mercredi soir une excuse valable. De
toute manière, Charrat aura joué son
ròle avec admiration et discipline et
Montana-Crans aura l'occasion d'en
subir I'influcnce vendredi soir à
Martigny. W.L.

La rencontre Sion-Champéry, pri-
initivemcnt prévue pour ce soir, a,
sur le désir de l'entraìneur Chou.
chou Bagnoud, été renvoyée a une
date ultérieure, comme notre journal
l'avait déjà annonce lundi dernier.

Les raisons qui ont mcitivé ce ren-
voi sont multiples. La plus importan-
te est certainement celle qui consiste
à mettre au point la tactique à adop-
ter pour l'importante rencontre dc
samedi soir, tactique qui est diffici-
lement applicatale pour une rencontre
amicale.

Chouchou Bagnoud, qui veut mnitre
son équipe cn état de pouvoir pré-

senter une réplique valable à la fa-
meuse formation neuchàtcloise, en-
tend pouvoir corriger à loiisir Ies la-
cunes qu'il a pu constater lors des
premières rencontres que le H. C.
Sion a déjà disputées.

Les supporters sédunois n'en vou-
flronl ccrlainemcnt pas à leur équipe
dr leur cnlevsr la rencontre qu'ils
ont l'habitude d'avoir cn semaine. Ils
n'en seront que plus nombreux à as-
sister samedi soir à l'événcment prin-
cipal dc ce début de saison en Valais,
ceci d'autant plus que le spectacle
promet d èitre d'une exceptionncllc
qualité.

Prévisions dm Sport-Toto, concours No 12
1. Servet te  - Dukla Prague

Un redoutable adversaire pour les Genevois.
2. Chaux-de-Fonds - Lucerne

Match dispute, où Ics locaux peuvent s'affirmer dc justesse.
3. Fribourg - Grasshapper

Grasshopper a Ics faveurs de la cote, mais doit prendre garde
4. Granges - Lausanne

Deux points pour les Vaudois.
5. Lugano - S c h a f f h o u s e

Avantage du terrain a considérer.
fi. Young Fellows - Bàia

Les maitres dc céans empocheront un ou deux points.
7. Zurich - YOUTI 0 Boys

Rencontre équilibree. Pas dc net favori.
8. Aarau - Porrentruv

Aarau s'adjugera la décision , mais devra veiller au grain.
.9. Berne - Sion

Berne est cn condition moyenne. Aussi : succès sédunois.
10. Bodio - Uran ia

Devant leur public , les Tessinois sont coriaces.
11. M a r t i g n y  - Chiasso

Les vis i teurs  sont plus forts . Match nul  possible.
12. Vevey - Be l l inzone  t

Cornine Bell inzone est faible au dehors, tout est possible.
13. Win ter thour  - Yverdon

Les Vaudois devront l imiter los dégàts , en ficf zurichois.
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Bfjldmi-Velly :
47 km 500 de moyenne
au trophée Baracchi

Classement du Trophée Baracchi ré-
serve aux professionnels :

1. Ba ld in i -Vol ly  (I-F) les 115 km. en
2 h. 25' 16" (moyenne 47.498. nouveau
record de l'épreuve) ; Fornon'i-Babini
(I. ) 2 h. 27' ; 3. Malicpaard-Lebaube
(H.-F.) ; 4. Le Menn-Duez (F.) ; 5.
Anquel i l -Stolkcr  CfF. -iH.) ; 6. Darri-
gade-Van Vaerenbergh (F.-B.) ; 7.
Pamb.'anco-Baff i  (I.) ; 8. Bono-Tezza
(I.) ; 9. Adorni-Chiesa (I.) ; 10. Uribe-
zubia-Uriona (Esp.).

Classement, du Trophée Argo, ré-
serve aux amateurs :

1. Tagliani-Aldovini (I.) les 115 km.
on 2 h. 32' 36" (moyenne 45.216) ; 2. Le
Hcc-Saint (F.) 2 h. 33' 26" ; 3. Fan-
tinato-Vendemiati (I.) ; 4. Jourdan-
Bidault (F.) ; 5. Adami-Grassi (I.)

Pour la Coupé suisse
Rot-Blau à Sierre

Dans I'impossibilité de pouvoir dis-
poser durant le prochain week-end de
la patinoire de la Ka-We-De, le club
bernois de Rot-Blau a très sportivc-
mcnt accepté de se déplaccr cn terre
valaisanne. Ainsi, samedi soir, la piste
artificielle sierroise sera le théàtre dès
20 h. 30 de la rencontre entre le
team locai de la ligue nationale B et
les visiteurs de la première ligue dans
un choc valable pour le deuxième
tour principal de la Coupé suisse. Le
vainqueur de cette partie sera oppose
par la suite au gagnant du match Ser-
vette -iH.C. Genève - Villars à l'ex-
térieur.

Surprise :
Servette battu

Voici les resultata enregistrés mer-
credi soir pour le compte du premier
tour de la Coupé de Suisse : H. C.
Genève-Servette, '5-* (2-1 1-0 2-2) - :
St-Inrer-Le Lode, 6-9 (1-6 3-1 2-2):
Yverdon-Moutier, 3-1 (2-1 1-0 0-0).

La Chaux-de-Fonds-
Grasshoppers 3-2 (1-0)

Dispuitee au stade de la Charrière
devant 5.000 spectateurs, cotti; ren-
contre eri retard s'est iterminée par
une, victoire méritée des Chaux-de-
Fonnier.s, qui passent ainsi à la qua-
trième place du classement. Dans les
zubs zurichois, Elsener, malgré sa
blessure de Suisse-Suède, a fa i t  une
grande partie. Il n 'en a pas moins
été sauvé a trois itaprises par ses
montants.

Marqueurs : Bertschy (15me : 1-0);
Gabrieli (50me : 1-1) ; Frigcrio (Simo:
2-1) ; Duret (52me : 2-2) ; Frigerio
(71me : 3-2).

Boerjesson, Janssen,
Hamrin et Skoglund
evinces
de l'equipe de Suède

w m

La Fédération suédoise a publié,
mercredi, la liste (transmise à la
FIFA) des 22 joueurs parm lesquels
sera choisie l'equipe qui rencontrera
la Suisse, le 12 novembre à Berlin. On
remarqué que deux des professionnels
qui ont joué dimanche dernier à Berne,
Rune Boerjesson et Torbjoern Jons-
son, ne figurent pas sur la nouvelle
liste. Il n'est pas question non plus de
Hamrin ' (Fiorentina) et Skoglund
(Sampdoria) qu'on songeait a appeler
en renfort. En revanche, Ingve Brodd
(Toulouse) et Agne Simonsson (Réal
St-Sébastien) ont été retenus.

La liste suédoise comprend : Anlert,
Backman . Davidsson, Mild, Sandberg,
Larsson, Raaberg, Nilsson, Johansson ,
Borg. Svahn, Oeberg, Bild , Martinsson ,
Nyholm, Gustavsson, Bergmark, Wendt
Jansson, Wing, Brodd et Simonsson.

L'ARBITRE SERA ALLEMAND

L'arbitre allemand Albert Dusch, de
Kaiserslautern, a été désigné pour di-
riger le troisième match de Coupé du
monde entre la Suisse et la Suède. le
12 novembre, à Berlin.

Valais-Fribourg à Sion
La perlurbation du calendrier de

la Li gue Nazionale, ' provoquéc par
le match d'appui Suisse-Suède du 12
novembre prochain à Berlin , a force
les dirigeants valaisans dc l'ACVFA
à reconsidérer le lieu de rencontre
du choc Valais-Fribourg, comptant
pour le deuxième tour de la Coupé
suisse des Juniors.

A la date du 19 novembre, seule
la partie Sion-Thoune figurant au
programme dominical. il apparai!
presque certain que celie confronta-
tion aura lieu en lever de rideau. les
réserves pouvant pour une fois évo-
luer sur un terrain annexe.

Andre Perruchoud,
de Sion,
sélectionné
dans l'equipe suisse
de basket

Le prochain match international de
léquipe suisse aura lieu le 26 novem-
bre à Bàie, dans le halle de la Foire
suisse d'échantillons, contre le Luxem-
bourg. Le match debuterà à 16 heures
et il sera suivi d'une rencontre Suis-
se - Allemagne de volley-ball. Un
stage de préparation des internatio-
naux est prévu pour les 4 et 5 no-
vembre à Nyon. Les joueurs suivants
ont été convoqués : Dome, Claude
Forrer, Jacques Forrer, Stucchi, Cur-
rat, Deforel , Fillicttaz, Fornerone,
Baillif , Liebich, Sessela, Malocchi,
Perruchoud, Jungo, Page et Suard.

Un (match Suisse - Belgique est
d'autre part prévu pour le printemps
19B2.

Suspense
synonyme d'intérèt

Dimanche dernier, les basketteurs
de Sion ont battu de justesse l'e-
quipe de Lausanne-Ville jpar 43-38 ,
après avoir été menés à la mar-
que durant la pr.esque totalité de
la rencontre. C'est gràce à un sur-
sàut d'energie, dans les dernières
minutes, qu'ils parvinrent à ren-
verser la vapeur et à remporter du
mème coup la victoire.

A l 'issue , du match, l'un des
joueurs valaisans nous déclara :
« Si nous n'avons pas impose plus
tòt notre loi , c'est parce que nous
désirions conserver à la partie un
motif d'intérèt supplémentaire : le
« suspense ». Un peu prétentieux
peut-ètre, mais authentique ! ILais-
sons de coté une certaine invrai-
semblance et attachons-nous plutòt
à démontrer la part de vérité que
contieni cette allégation.

Prenons pour exemple Suisse -
Suède. Si le score n'avait pas été
serre tout au long de la partie, si
la Suisse avait gagné avec une
confortable avance , ou vice-versa,
l'intérèt du match aurait baisse
considérablement. Le jeu y aurait
peut-ètre gagné du point de vue
technique, le spectacle aurait été
de qualité plus élevée. Qu 'importe ?
Ce que le public reclame, par fo is  à
tort , c'est du « suspense ». On en
revient toujours à l'éternelle incer-
titude du sport qui constitue en
fa i t  l'un des principaux atouts de
celui-ci , du sport-spedacle tout au
moins.

De sorte qu 'aujourd'hui , les ac-
teurs d'un match de footbal l , de
hockey ou de basketball j ouey t
par fo i s  volontairement en-dessous
da leur valeur , histoire de provo-
quer l' enthousiasme arl i f ic iel  d'un
public. Certes, on nous en voudrait
de généraliser , mais là se situe tout
de mème une sorte de danger qu 'on
aurait tort de mésestimer.

Victoire de Tottenham
A Rotterdam , en match aller comp-

tan t  pour Ins huitièrnes de finale de
la Coupé d'Europa , Tot tenham Hots-
pur a bat tu  Feyenoord Rotterdam par
3-1. A' la mi- temps, Ics Anglais me-
naicnt  par 1-0.

Nimes accentuo
son avance

Championnat de France de première
di vision (16e journ ée) : Lens - Mont-
pellier , 5-1 ; Rennes - Lyon , 2-0 ;
Sla'dc francais - Angers, 1-1 ; Saint-
Et ienne - Racing, 1-1 ; Monaco - Tou-
louse, 4-3 ; Metz - Sedan , 2-2 ; So-
chaux - Le Havre , 6-1 ; Nimes -
Strasbourg, 1-0 ; Rouen - Nice, 2-1.
Reims-Nancy, 2-0, — Classement : 1.
Nimes. 15-24 ; 2. Sedan , 15-21 ; 3.
Rennes et Reims, 16-21 ; 5. Monaco
16-20.



Iki : entraìnement et formation
des équipes suisses de fond

Ls hasard fai t  parfois  bien les cho-
ses. Eri effet , de passage à Saxon ,
nous avojns eu le plaisir d' y rencon-
trer M. Charly Veuthey qui est , cam-
me chacun le sait , non seulement
grand constructeur de skis devant VE-
ternel, mais encore le chef du fond
de la Fédération suisse de ski.

Nous devions tout naturellement
profiter de cette aubaine pour f aire
dévier la conversation sur un sujet
qui tient à cceur aux sport i fs  de chez
nous : l'entrainement et la formation
des équipes suisses.

Il s'agit d'une question {L'autant plus
actuelle que nous nous acheminons à
grands pas vers les championnats du
monde de Chamonix et plu s particu-
lièrement vers ceux de Zako-pan e qui
réuniront, en février 1962, les grands
spécialistes des courses de fond.

Or, où en sommes-nous quant à la
préparation et à la formation des
équipes suisses ? M. Veuthey, avec son
amabilité coutumière, a bien voulu
nous renseigner en ce qui concerne
plus spécialement son « département »,
c'est-à-dire le fond. Voici des précV-
sions qui^ne manqueront pas d'inté-
ressef nos lecteurs sportifs .
AU STADE •>
DES RECHERCHES...

Lorsqu'il f u t  nommé chef du fond
d la FSS, M. Charles Veuthey se
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trouva en presence dune  situation
nullement brillante ; en tout et pour
tout , il disposali de 3 coureurs prèts
à s'imposer les sacrifices nécessaires
pour fa ire  partie de l'equipe nationale.

Le chef du fond  entreprit dès lors
démarche sur démarche el parvint à
dénicher 3 autres coureurs. Avec 6
membres, Vembryon de nos équipes
était créé. C'était bon signe , mais en-
core devenait-il indispcnsable d'elargir
ce noyau , de lui donner les moyens
de survivre. La Commission technique
recruta de nouveaux éléments pro-
metteurs et organisa d i f f é r e n t s  cours
durant la saison 60-G1 .

Ce travail cn profondeur trouva sa
consécration en avril dernier lorsque
la Commission ' et plus particulière-
ment le chef responsable du fond pu-
rent annoncer la formation de trois
équipes :

— une équipe Suisse A avec 8 mém-
btes ;

— une équip e Suisse B avec 8 mem-
bres ;

— une équipe de candidats avec 9
membres.

Ainsi , la FSS disposaìt de 25 cou-
reurs contre 3 en début I/le saison !
Et ce printemps , la CT pouvait sélec-
tionner définitivement trois coureurs
pour les championnats du monde de
Zakopane : Konrad Hischier, Erwino
Harry et Alphonse Baume.

LA CRITIQUE
EST AISEE... .

Il  est ìndiscutable que les résultats
de nos coureurs de fond durant l'hiver
G0-C1 n'ont guère été concluants, à
quelques exceptions près. La presse
d'Outre ^ Sarine, dans sa mauvaise hu-
meur, se laissa aller à des critiques
assez vives à l'égard de la CT et de
M. Veuthey. Elle ne tint pas compte
de ce délai de transition que reprè-
sentait la saison écoulée pour les res-
ponsables du mouvement, pas plus
que tout le travail de la Commission
technique était base sur une période
de quatre ans. Ce n'est tout de méme
pas à la FSS qu 'on peut faire  des
miracles !

Cette sitiiation, M. Veuthey devait
l' exposer à un groupe d'amis de l'e-
quipe suisse réunis à Montana , en
méme temps qu 'il demandait une col-
laboration plus étroite entre l'armée,
les douanes et la FSS pour arriver au
mème résultat que d' autres pays dans
le domaine de la compétition à ski.
RÉACTIONS
FAVORABLES

Les remarques de M. Veuthey ne
tombèrent pas dans des oreilles de
sourds. M. de Beeli , de la direction
generale des douanes, se déclara d' ac-
cord avec le point de vue du chef du
ìond et promit de fair e  participer ses
champions aux entrainements tant
physique que sur neige de l'equipe
nationale.

Entendus par la Commission mili-
taire ad hoc au DMF , MM.  Frei , pré-
sident de la CT , et Veuthey renouve-
lèrent le vceu d'une meilleure coordi-
nation des e f f o r t s  entre l'armée et la
FSS pour la formation de l'equipe
suisse.

Cette demandé f u t  agréée , la Com-
mission niililaire reconnaissant qu'une
collaboration telle que souhaitée était
possible , mème nécessaire. I l ne res-
tait plus qu'à mettre au poin t les mo-
dalités du travail à accomplir en
commun. Aussi , chaque année au prin -
temps, M . le col. Schaerli , chef des
patrouill es militaires, et M. Veuthey
préparer ont d' enterite le progr amme
des concours af in  d'éviter toute collu-
sion de dates. D'autre part , le DM
s'est Qèclaré prèt .£. accorder certaines
fac i l ì f é s  à ses coureurs^ 

... . ¦
Le ' concours .'des1 .douanes et de l'ar-

mée, sous ces nouvelles f ormulés, por-
terà certainement les meilleurs frui t s .
DEUX N O M I N A T I O N S
QUI FONT PLAISIR

Présidée par M. Roger Bonvin, de
Sion , la Fédération suisse de ski comp-
ierà dès maintenant deux autres Va-
laisans en son sein : Karl Hischier ,
d 'Obergoms , et Othmar Gay, de Sail-
lon.

Il est inutile de présenter ces deux
grands spor t i f s  que nous connaissons
bien. Hischier a été nommé entrai-
neur des skieurs de fond de la FSS.
Ce poste lui va comme un gant , comp-
te tenu de ses expériences . de coureur
et de chef d'equipe. Les champions du
SC Obergoms ne lui doivent-ils pas
leurs plus beaux succès ?

Quant à Othmar Gay, ses connais-
sances de la culture physique le pre-
destinali aux f onctions de masseur de

l 'equipe suisse de fond.  C' est chose
concine.

Nos fél ici tat ions aux élus !

QUE SERA
LA SAISON 61-62 ?

Elle sera évidemment marquée par
les championnats du monde à Cha-
monix pour les alpins et à Zakopane
pour les coureurs de fond.  La saison
sera donc axée sur ces grandes mani-
festatìons.

Les coureurs de fond , pour leur part ,
ont déjà suivi trois cours d'entraìne-
ment à Macoìin , sous la direction
d'André Metzner , maitre de sports.

On^- sait que l'entrainement des
« fondeurs » a fai t  l'étonnement et
l" admiration des footballeurs suisses
réunis également à Macoìin.
' Les cours sur neige se dérouleront
ó Oberwald , désigné comme centre
d' entrainement pra la FSS. Ce choix
s'imposait en raison du climat, de la
tranquillité et des pistes idéales qu'o f -
f r e  le village de la. vallèe de Con-
ches. Ces cours débuteront le 12 no-
vembre et s'étendront jusqu 'au 7 jan-
vier, ils seront ouverts aux trois
équipes , A, B et candidats. La A y
fera  trois stages de quinze jours , la B
deux de huit jours et celle des can-
didats un camp de huit jours.

A la f i n  de ces cours, des tests se-
ront organisés et on procèderà à di-
verses promotions . Un dernier cours
sur neige aura lieu au Brassus du' 7
au 21 janvier. Il aura Vavantage de
permettile à ses participants de pren-
dre part aux courses internationales
de fond du Brassus (13 et 14 ja nvier)
et au Grand Prix du Président de la
République aux Rousses (20-21 jan-
vier).

Huit jours plus tard , ce sera la par-
ticipation de nos fondeurs à la Coupé
Kurrikala , à Relnice (Yougoslavie) ou
à la course de grand fond (30 km.) à
Charmey qui compierà comme épreuve
de sélection pour Zakopane.

Nos coureurs prendront encore p art
à une dernière course de fond le 11
févrie r à Chàteau-d'Oex.

La saison sera donc utilement rem-
plie et permettra à nos spécialistes du
fond de se pr éparer selon une métho-
de rationnelle , bien étudiée.
NOS TROIS ÉQUIPES

M. Charly Veuthey, sans- dévoiler
aucun secret , nous a donne volontiers
la formatio n des trois équipes men-
tionnées ci-dessus. Elles seront com-
posées comme suit :

SUISSE A : Hans Amman, Alphon-
se Baume, Paul Bébi , Georges Du-
bois, Hans Oberer, Konrad Hischier.

SUISSE. B : Emil Fròlisch , Michel
Haymoz ,' Arthur Schneider, Denis
M 'àst, ' ' Martin Baùnìàriri, ' Hermann
Kreutzer, Peter Michlig et Gregor
Furrer.

EQUIPE DES CANDIDATS : ne
signalons ici que les noms des Valai-
sans retenus : Gusti Biner, René His-
chier, Armin Aufdere ggen et Alain
Davoli.

Ce dernier , vu ses occupations pro-
fessionnelles , a cependant renoncé à
suivre les cours et , partant , à une sé-
lection.

Nous avons donc remarqué la pre-
sence de 7 Valaisans répartis dans ces
trois équipes. Nous aurions pu avoir
également Victor Krunig et Lorenz
Possa , mais, hélas , nos deux cham-
pions doivent se consacrer à d'absor-
bantes occupatìqii s professionnelles et
c'est la raison pour laquelle ils ont dù,
bien à regret , décliner l'invitation de
la FSS.

Quoi qu 'il en soit , le Valais sera

Les cadres de Vequipe suisse de ski
ont déjà commence leur entraìnement
à Macoìin. On recohnait au premier
pian Kathi von Sàlis et, en arrière,

le Valaisan Karl Hischier.

bien représente dans les équipes na-
tionales de fond.

Notpnsr en ¦ passant , l'absence dans
ces , équipes de Michel Rey et Harry.
Le premier manqué de temps, parait-
il, pour s'entrainer comme tout le
monde, et le second a pose des condi-
tions inacceptables.

En- résumé, notre sympathique che/
dù fond pourra compter sur des cou-
reurs pleins de bonne volante, disci-
plines et décidés à faire hónneur aux
couleurs helvétiques.

LE << CAS » i " •.. - ,.. .
DE JEANNETTE. GYSSING .- ,
¦ Nous noùs sommes permis de sou-

lever le cas de la skieuse des Maré-
cottes devant M: Charly Veuthey. On
sait que Mlle Gyssina est d'prigine
britannique. Dès lors, la petite cham-
pionne pouvait tout naturellement se
demander s'il n'était pas préférable
pour elle de défendre les,couleurs de
son pays plutòt que celles éventuelles
de la Suisse aux p rochains champion-
nats du monde à Chamonix.

Membre du Ski-Ólub britannique,
elle opta pour la première solution,
estimant avec pertinence que ses chan-
ces de sélection étaient plus grandes
avec l'Angleterre qu 'avec la Suisse.

M. Veuthey peut nous af f irmer qu 'il
n'avait jamais été question à la FSS
d'écarter Mlle Gyssing de l'equipe
suisse pour autant qu 'elle y acquiert
sa place. Sachant qu'elle ne pouvait
courir pour les deux fédérations , cette
skieuse avait le choix et elle choisit
précisément l'Angleterre !

On ne lui en voudra pas plus qu 'on
accuserà la FSS d' avoir renoncé à
cette excellente skieuse.

' Il était indiqué de mettre les choses
au poin t et nous remercions M. Veu-
they de nous cn avoir donne l' occa-
sion.

F. Donnet.

Vers un nouveau |
succès de Vernayaz j

2e LIGUE

Saint-Maurice I — Fully I
Ardon I — Salgesch I
Monthey II — Vernayaz I
Brig I — Chippis . I
Gròne I — Muraz I

Contre Safrnt-Mauricet, Fully
cherchèra à justifier son excellente
réputation qui eri fait l'une des
Équipes les : plus attraotives du
:hampionnat de deuxième ligue.
Salgesch,. en déplacement à Ardon ,
pourrait envisager une (nouvelle
victoire si les locaux ne s'étaient
pas ressaisis au cours de cette se-
maine. Ainsi le match s'annonce
plus équilibré que d'aucuns le pré-
téndent. Contre Monthey II , la vic-
toire du leader Vernayaz est prj -
bable , tant cette équipe semble
surclasser les autres formations de
'ce groupe, ceci en dépit de son
échec de dimanche contre Orsières.

A Brigue , l'equipe locale devrait
normalement disposer de Chippis ,
mais cette dernière formation s'est
bien ressaisie et peut causer une
surprise. Quant à là rencontre
Grón e - Muraz . ce sera sans doute
l'une des plus intéressantes de
deuxième ligue car elle mettra aux
prises deux formations de forces
sensiblement égales.

3e LIGUE
Lens I — Saint-Léonard I
Montana I — Chàteauneuf I
Grimisuat I — Lalden I
Naters I — Visp I
Sierre II — Sion II

Lens, brillant leader de 3e ligue ,
semble plus fort que Saint-Léo-
nard , mais cette dernière, équi pe
s'est bien amóliorée depuis la sai-
son passée. Montana et Chàteau-
neuf seront opposés chez le pre-
mier nommé. La confrontation pa-
rait serrée. Lalden est favori con-
tre Grimisuat , mais les hommes de
Marco Perruchoud sont fort capa-
bles de créer la sensation de la
journée. Derby haut-valaisan en-
tre Naters et Viège alors que Sier-
re II , recevra Sion II aux Condé-
mines.
Chamoson I, — Evionnaz I
Vétroz I — Leytron I
Riddes I — Collombey I
Vouvry I — Saxon I
Conthey I — US. Port-Valais I

Lutte serrée en perspeetive entre
Chamoson et Evionnaz , a i n s i
qu'entre Vétroz et Leytron , tandis
que Collombey part favori à Rid-
des où les locaux auront cependant
l'avantage du terrain . Match in-
décis à Vouvry où le club locai re-
QOit l'excellente équipe do Saxon.
Quant au F.C. Conthey. il devrait
prendre le meilleur sur Port-Va-
lais, bien que cette dernière équi-
pe, qui pour l'instant a joué tous
ses matches à l'extérieur , soit plus
forte que ne l ' indique son classe-
ment.
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4e LIGUE
Varen I — Brig I
Montana II — Gròne II
Salgesch II — Raron II

Dans ce groupe, Varen , Gróne II
et Raron II nous semblent devoir
l'emp"orter , non sans- rencontrer
une sérieuse résistance.
Ayen t I — Bramois I N
Grimisuat II— Savièse I
Savièse II — Ayenifc il'
Evolène I — Lens II

Si Ayent et Savièse I sont favo-
ris contre Bramois et Grimisuat II ,
les deux autres matches seront
beaucoup plus ouverts.
Erde I — Saillon II
Ardon II — Saxon II
Martigny II — Vollèges I
Bagnes I — ES. Nendaz I

Saillon II . Saxon II , Martigny II
et Bagnes , voilà un quatuor qui
pourrait fort bien gagner diman-
che dans Ics 4 matches quMl dis-
puterà .
Collombey II — Vionnaz I
Saint-Maurice II — Muraz II
Vernayaz II — Saint-Gingol ph I
Troistorrents II — Troistorrents I

Dans ce dernier groupe , on as-
sisterà au grand derby de Trois-
torrents qui promet d'ètre chau-
dement dispute. Les autres rencon-
tres seront elles aussi très serrées.

JUNIORS A - JNTERREGIONAUX
Etoile-Carouge — Martigny
U.G.S. — Monthey
Sian — Servette
Lausanne-Sports — Chaill y
Xamax — Cantonal
Gurmels FR. — Fribourg
Central FR. — Yverdon
La Chaux-de-Fonds — Le Locle-Sp

JUNIORS A - 2e DEGRE
Varen I — Granges I
Visp I — Chippis I
Lens II — Lalden I
Conthey I — Savièse II
Chamoson I — Saint-Léonard I
Bramois I — Erde I
Ayent I — Chàteauneuf I
Vollèges I — Vouvry I

CHAMPIONNAT CANTONAL
Coupé des Juniors A de l'AVFA

(3e tour)
Raron I — Steg I
Sion II — Lens I
Gròne I — Sierre I
Fully I — Savièse I
Muraz I — Mantigny II
Vernayaz I — Saillon I

Coupé des Jurtiors B-C dc l'AVFA
(4o tour)

Raron Bl — Naters Bl
Sierre CI — Sion Bl
Sion CI — Gròne Bl
Leytron Bl — Saxon Bl
Orsières Bl — Vernayaz CI
Monthey Bl — Sl-Gingolph Bl

VETERANS
Visp — Sion
Chipp is — Saint-Maurice
Chàteauneuf — Monthey
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Après 15 jours d'interruption, le championnat
de ligue nationale recommence de plus belle

LIGUE NATIONALE A
C'haux-dc-Fonds - Lucerne
Fribourg - Grasshoppers
Granges - Lausanne
Lugano - Sabaffhouse
Young Fellows - Bàie
Zurich - Young Boys

Servente, qui disputerà dimanche
son huj ì ièine de f ina le  do la Coupé
des champ ions contre Dukla Prague ,
ne jouera donc pas en championna ' i .
A la Chaux-de-Fonds , l 'equipe locale
nous semble capable , sur son terrain,
de vaincre '>i solide Lucerne, alors
quo le F, C. Fribourg, qui a retrouve
enl'in sa meil leure condition , peut
causer la surprise clu ¦ jour contre
Gras ihoppers,

Lausanne devrait passer sans dom-
mage I'écuei] que dressera Granges
sur son passage. Mais on sait quo
les Vaudois ne sont pas très à l' aise
à l' extérieur . Parti - assez équilibree
à première vue entre Lugano ot
Schaffhouse, bien que les Tessinois
se monlrent assez souvent intraita-
bles chez eux . A Zurich , Bàie n 'aura
pas la tàche facile bien qu 'il doive
aff ronter  les ¦¦¦¦ modestes « Young
Fellows. Quant au F. C. 'Zurich , as-
sez décevanl cette saison , il aura une
belle occasion de ,s'.' rachoter contro
Young Boys. mais les Bernois ne
soni t sans aucun doute pas de cet avis.

LIGUE NAZIONALE B
Aarau - Porrentruy
Berne - Sion
Bodio - UGS
Martigny - Chiasso
Thoune - Bruchi
Vevey - Bellinzone
Winterthour - Yverdon

A priori , Aarau et Porrentruy sont
d'égalcs forces , mais l' avantage du
terrain , jouera sans doute un ròle
détermj nant. Le F. C. Sion , en dépla-
cement à Berne , s'efforcera de con-
firmer si première placa au classe-
ment Mais on sait que les Bernois
jouent toujours très bien chez eux
et l' on n 'aurait garde d'oublier que
les Sédunois n 'ont jamais pu gagner
dans la ville federale contre cet ad-
versaire. L'avertissemcnt sera, nous
l'espérons, salutaire.

UGS, qui ne pourra compter sur les
services de Gonin , suspendu , doit
.s'attendre à éprouv.T passablement
de difficulacs à Bodio où les Tessi-
nois ' sont toujours redoutables . Mar-
ti gny recoit Chiasso , qui compte le
mème nombre de point s que Sion au
classement. Les Octodurien s auront
sans doute mis à profit  ces quinze
jours de repos pour retrouver une
meilleure condition , car au cours de,
leurs dernières prestations , les Bas-
Valaisans sont apparus assez essouf-
flés par un début dc championnat fois sur le terrain de Condémines

extrèmemen t rapide ot pénible.
Si Thoune devrait s'imposer sans

li'op de difficultés contre Bruchi, aux
prétentions limitées , en revanche Ve-
vey, bien que jouant sur son terrain.
doit s'attendre à une partie extrème-
ment serrée contre Bellinzone . Quant
à Winterthour , qui recoit lei bien fai-
ble Yverdon , sa victoire ne fait  pra-
tiquement aucun doute.

PREMIERE LIGUE

Boujean 31 - Etoile Carouge
Forward Morges - Longeau
Malley - Cantonal
Sierre - Rarogne
Versoix - Monthey
Xamax - Le Loclc

Contre Etoile Carouge , Boujean 34
a les faveurs du pronostic , ainsi
d'ailleurs que Forward Morges con-
tre Longeau. Cantonal pour sa part
voie de succès en succès cette saison.
Malley nous semble insuffisamment
arme pour faire échec aux prétenti ons
neuchàteloises , alors quo Versoix
semble devoir ètre la nouvelle victi-
me du FC Monthey, très 'efficace di-
manche passe. Mais attention à tout
excès de confiance.

Quinze jours après s'òtre trouvés
opposés en Coupé suisse. Sierre et
Rarogne en découdront une nouvelle



ies s ports a i
Frante : A Sofia, !a France aura un défenseur de Sedan : Fulgenzy

Le football frangais — actuellement
— ce n'est plus Reims ou le Racing de
Paris, c'est la province avec Nimes et
Sedan. Ces deux équipes viennent de
gagner chacune leurs quatre dernieiu
matches, se hissant ainsi à la tète du
classement.

A Toulouse (15.000 spectateurs), Ni-
mes prit un excellent départ. A la
6ème minute, le puissant ailier Rahis
deborda dès défenseurs hésitants,
croyant à l'hors jeu ; son tir ne laissa
aucune chance au gardien toulousain
s'écrasa sur les montants des buts de
Toulouse. L'equipe locale, désargonnée
par ce départ en trombe des Gardois ,
se reprit lentement. Mais sa ligne
d'attaque, privée du Suédois Brodd
(à Berne), ne fut jamais en mesure de
prendre le meilleur sur la remarquable
défense adverse où brilla d'un vif
éclat l'arrière centrai noir Charles
Alfred

C'est par un score identique de 1-0
que Sedan a triomphe. Opposée de-
vant son public (6.500 spectateurs) à
St-Etienne, la formation Isedanaise at-
tendi! longtemps son succès. Ce n 'est
qu 'à la 76ème minute que son arrière
droit Polak , déplacé à l'aile pour bles-
sure dès la 24ème minute, reprit vic-
tòrieusement de la tète un coup frane
botte par Mouchel. Jouée sous les
yeux du Isélectionneur Verriest, cette
rencontre équilibree mit en évidence
l'arrière improvisé Fulgenz3r, qui sup-
pléa Polak , et le demi stéphanois
Ferrier. L'attaquant le plus incisif de
la partie fut sans doute l'ailier de Se-
dan Salaber, mais ee gargon est Espa-
gnol , il ne pourra donc pas ètre du
voyage de Sofia.

REMETTER DIT NON A REIMS
Le derby de l'Est , Strc'sbourg-Reims,

joué devant 20.000 personnes, fut do-
minò par le gardien alsacien Remetter

qui jugula presque a lui seul les ve-
dettes de l'attaque rémoise. Pourtant
Kopa était en verve. Il alerta fré-
quemment ses hommes ' de pointe
Akesbi et Sauvage. Si le «econd fut
bon, le premier fut mediocre. Touche
récemment à la cheville contre Ren-
nes, le Marocain se rhontra timore, il
ne tenait pas sans doute à rejoindre
Piantoni et Fontaine à l'infirmerie !
Strasbourg ouvri t le score à la 13ème
minute par un tir ras de terre de
Koza. L'égalisation ne survint qu 'à la
79ème minute sur un bel exploit per-
sonnel du demi remplagant Moreau.

LA REMONTEE

DU STADE FRANCAIS

En déplacement à Metz,- Stade Fran-
gais jouait une carte fort importante
contre la lanterne rouge. Il devait
vaincre pour s'arracher enfin aux der-
nières places. Mais comment surmon-
ter le lourd handicap que représen-
taient Ics absenees d'Eschmann et
Pottier ?

Renongant en dernière minute à
aligner l'ex-international Bonifaci ,
l'entraìneur parisien Leon Rossi fit
appel .à l'Argentin Salladare et au demi
Davanne. Avec une aisance étonnante,
l'equipe • stadiste se joua des Messins
faisant valor une incontcstable supé-
riorité technique. Un auto-goal du
demi lorrain Zwunka et un tir de loin
de Stako matérialisèrent ce succès qui
aurait pu ètre plus large.

Italie: Onze corners, un but pour l'Inter
La onzième journée du championnat

d'Italie a permis à l'Internazionale de
consolider sa position en tète du cham-
pionnat d'Italie de sèrie A. Opposós au
stade San Siro à Palerme, les Milanais
ont cueilli deux points après une la-
borieuse rencontre. L'ex-gardien de la
Juventus Mattrel ne concèda, cn effet,
qu'un seul but et sur penalty seule-
ment : à la 2!)èmc minute, l'arbitre
Marchesse sanctionna une charge irré-
gulière du demi sicilien S/ereni au
détriment de TAnglais Hitchens. L'ai-
lier Corso, meilleur joueur du récent
Israel-Italie ,se chargea rie le transfor-
mer imparablement. Privés de l'Espa-
gnol Suarez, les attaquants d'Helenio
Herrera accumulèrent les corners
(onze) sans jamais surprendre une
défense bien regroupée.

Le second du classement, l'Atlanta,
se heurtait également à un club (sici-
lien : Catania. Disputée sur terre sici-
lienne, la rencontre fut assez heurtée.
Au cours dc la seconde mi-temps,
l'arbitro expulsa l'arrière centrai de
Catania, Zannier, et le meilleur atta-
quant de Bergame, l'Argentin Maschio.
La formation locale cut un certain
ménte de vaincre, puisque rapidement
blc^5é, le demi Corti ne tint qu'un
ròle de figurant. Le score fut ouvert cn
seconde mi-temps par un tir croisé
de l'ailier Morelli. Peu après, Morelli,
bousculé dans les « seize mètres », don-
na le bénéfice d'un penalty à son
equipe que transforma Prenna. L i) :
visiteurs ne sauvèrent l'honneur qu 'à.
deux minutes de la fin sur un tir du
Danois Nielsen.

Deux buts au Suédois Hamrin
Tous les Suédois n'étaient p.V; à

Berne. Hamrin, le prestigieux ailier
de la Forientina, était présent dans la
cité toscane pour recevoir l'AC. Mi-
lan. Dirigée par le Hongrois Hitìegkuti,
l'equipe fiorentine a eu un départ dif-
ficile en championnat. Aujourd'hui , la
cohésion est meilleure et il n'en faut
pas plus pour obtenir des r.'iiultats,
Après quinze minutes de jeu, Fioren-
tina mcnait déjà 3-0, gràce à deux buts

de l'avant-centre Milani et un dc
Hamrin. Juste avant la pause, Greaves
réduisit l'écart sur penalty, se faisant
air<3i justice lui-mème, car il avait été
fauché par l'arrière centrai Gonfian-
t:ni. Mais à la reprise, Hamrin remit
les choses au point en transformant
aussi un penalty. Finalement, un nou-
veau but de TAnglais Greaves et un
de l'ailier de Florence Petris inscri-
virent au tableau d'affichage le score
dc 5-2 en faveur de l'equipe locale..

A la faveur d'une courte victoire
tsur Padova, Torino revient à la hau-
teur d'Atalanta, à trois longueurs de
l'Internazionale (15 contre 18 points).
La rentrée de I'Ecossais Daw ne fut
pas étrangère au succès des Piémon-
tais. C'est d'ailleurs [sur l'un de ses
services que l'avant-centre anglais Ba-
ker marqua l'unique but de la ren-'
contre à la 73ème minute.

Allemann n'était pas la...
Deux fois Mantova mena à la mar-

que dans le stade olympique de la
capitale contre l'A.S. Roma. Mais
après avoir termine la première mi-
temps avec une avance à la marque
(2-1), Ir) ; visiteurs furent débordés à
la reprise par des buts d'Angelillo,
Carpanesi et Orlando. Le Brésilien
Sormani , sans son compère Allemann,
ne put éviter l'échec bien qu'il ait
marque un but.

Le stade municipal de Bologne a été
le théàtre d'un très beau match entre
la Juventus et la formation locale.
Celle-ci, dominée cn première mi-
temps au cours de laquelle elle dut
concéder deux bn^s (Sivori et Leon-
cini) aux Turinois, se ressaisit dans
les 45 dernières minutes, parvenant à
égaliser. Le jeune ailier Marino Pe-
roni fut le héros de cette seconde
mi-temps. 11 botta tout d'abord vic-
tor ;ei' !>ement un penalty accordé pour
une faute de main de Garzcna, puis
à la 58ème, il se. chargea de tromper
à nouveau la vigilance du gardien
turinois Anzolin.

HARMONIE SAMEDI 4 nov 61 HOTEL DE LA PLANTA
MUNICI PALE « Le LOTO de l'année > Dès 16h.30

SROME
apprentie
celffease Cìù-e.-iaraipierLE TIRAGE 4DE LA LOTERIE AN-

NUELLE du F.-C CRONE a donne
le resultai suivant  :

Numero 1430 gagne 1 vélomoteur
« VAP »' vai. 495.— fr.

Numero 1523 gagne 1 tourne-disque
* THORENS » vai. 105.— fr.

Numero 1953 gagne 1 service a diner
vai. 00.— fr.

Numero 3580 gagne 1 fromage clu
pays va!. -15.— fr.

Numero 6774 gagne 1 lot de bouteilles
vai. 30.— fr.

leune fille cher- I [J\ COMMUNE DE SIERRE 
0n cherche

:1._ piace comme . • « a
met en soumission le poste de Al|5C8|fì)ÌAf

UJIIICtUC J Q
Entrée de suit e ou W\»
à convenir. De
préference à Sion.
Ecrire sous,ch i f f re
P .TI556 S à Pu-
.->!ie:i;as Sion.

sachant travaiJer
seul Fnlrse : 15
dérembre.
Restaurant ¦¦¦-. LA
ROTONDA » , Ver-
bier. Tel. (026)
7 15 28. aux hwures
des repas.

,;eu ' Fnlréc
dicembre.

Aide- °n cherche
. JT .  ̂

1 PERSONNE
Sili?E ilBliCfl de confiance pour

* le ménage , congés
»st demanda nar réguliers. entrée
m-^'-in de vieil- '' convenir , vie de
lards en montasne tamiLe.

S' adr. : boulange-
Bonncs références rie - pàti sserie M.

. . . BADOUX , Marti-
-Tgres at gago a ,ny_ Eour g,
-nnvcn.r .  . xél. (026) 6 13 64.

On cherche . A vendre

SAUCISSES MI-PORC
100 gr. - la pc_ 30 et.

30 pces 25 et. - 100 pces 20 et.

SAUCISSON SEC
la pce 1.50 - 10 pces 130

Envoi p i r t ou t  contro remb.
Boucherie

O. M U D R Y  - MARTIGNY
Tèi. (026) 6 10 73

le yoe
On offre : place stable et b:en
rémunérée, caisse de pension ,
t rai tement a convenir.

On domande : personne quali-
fiée , par lant  si possible le
frangais ot l'allemand , en pos-
session du diplóme de jardi-
nier-paysagiste.

Les offres manuscrites, accom-
pagnées d' un curriculum-vitae,
des certif icats et des réfe,
rences. sont a adresser à M.
Maurice Salzmann , Président
de la Commune, pour le 15
novembre 1961 au plus tard ;
l' enveloppe devra porter la
mention « Soumission jardi-
nier » .

On cherche

jeune
homme
a par t 'r  de 22
u v e e forma!
a panfr ne ^- ans
u v e e  format'on
commerciale desi-
rant se créer une
si tuat ion stable.
Travai l  var ie .
Avantages sociaux

S'adrcssei au Ga-
rage de l'Ouest.
Georges REVAZ ,
Sion , tél. 2 22 62.

,30NN.Z-V0US
k LA
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Allemagne : Onze victoires consécytìves pour le SV. Hambourg
Dans le groupe nord du champion-

nat d'Allemagne, SV Hambourg pour-
suit son cavalier seul. Recevant Bre-
rnerhaven devanit 12.000 spectateurs,
ì'ex-champion d'Allemagne a égalise
le record détenu par Hanovre depuis
1953 avec onze victoires consécutives.

Curieusement déplacé au poste de
demi, Uvve Seeler a néanmoirfc marque
deux buts. Mais soh remplagant au
poste d'avant-ceritrè,' | Wulf , se paya
le luxe d'en réussir.quatre !

Il faut toutefois se garder de crier
au miracle, car le niveau moyen des
équipes du groupe nord est plutòt
faible. Chaque saison, la formation
hambourgeoise caracole en tète avec
une insolente facilité et ne commence
vraiment à lutter que lorsqu 'elle abor-
de le tour final du championnat na-
tional.

Dans le groupe de Berlin , deux
équipes se partagent la première place.
Sous la houlette de l'Inter Faeder, l'un
des meilleurs techniciens du football
germanique, BSC. Hertha a triomphe
sur le terrain de SV. Spandah (3-4) au
terme d'un match anime. Le coleader,
Tasmania 1900, a été longtemps mene
à la marque dans son match contre
Tennis Borussia , qui ouvrit le score
par Bruske. Finalement Tasmania éga-
lisa par Engler.

BEARA EST TOUJOURS
UN GRAND GARDIEN

L'élégant Vladimir Beara , qui mc-
nait de front en Yougoslavie urie car-
rière de danseur de ballet et de gar-
dien de but , reste la trentaine paissée
un des meilleurs portiere du moment.
Installo maintenant à Aix-la-Chapelle,
il défend les couleurs d'Alemannia.
Plus de 30.000 spectateurs ont applaudi
dimanche à ses proues'ses dans le
match qui opposait l'equipe locale au
chef de file du groupe ouest, Schalke
04. Les visiteurs eurent la malchance
de concéder un but sur un auto-goal
do l'arrière Zastrau, alors qu 'ils avaient
ouvert la marque par Kreuz. Puis
Alemannia , dont la ligne d'attaque est
animée par un second Yougoslave,
Zebec, prit l'avantage gràce à une
action de l'avant-centre Bergstein. Une
fois de plus, l'ailier Klodt, au cràne
déplumé mais aux jambes encore agi-
les, sauva Schalke 04 en égalisant sur
la fin.

Le FC. Cologne reste a la hauteur
de Schalke 04, à la faveur d'un reten-
tis'sant succès (1-6) obtenu sur le stade
de Borussia Monchengladbach. L'ailier
droit Thielea fit preuve d'une remar-
quable efficacité en obtenant quatre
buts. L'avant-centre Muller et l'Inter
gauche Hcmmersbach complétèrent
l'addition. Ce cuisant échec de Mon-
chengladbach surprend. Cete formation

n 'avait-elle pas remporté la Coupé
d'Allemagne la saison dernièrq ? En
outre, elle compte dans \ses rangs l'un
des meilleurs internationaux alle-
mands, le jeune inter Briills.

LE DAUPHIN D'UWE SEELER :
STREHL

Le sevère duel que se livrent dans
le groupe sud (le plus intéressant) le
FC. Nùremberg et Eintracht Franc-
fort devient toujours pluls passionnant.
Recevant BC. AugsboUrg (l'equipe de
Haller), le champion d'Allemagne a
signé une large victoire (5-0) pour le
plus grand plaisir des 18.000 specta-
teurs présents. L'avant-centre Strehl,
qui brigue la place détenue par Uwe
Seeler en équipe nationale, battit trois
fois le gardien adverse Zimmerly.

Recevant Spvgg. Fùrth, Eintracht
Francfort a également gagné rriaiis par
une marge modeste (1-0). Dirigée par
le puissant arrière centrai Erhard, qui
est également le pilier du <uonze » de
Sepp Herberger, la formation de Furth
ne concèda qu'un seul but , ceuvre de
Schimyck.

Dans le groupe sud-ouest,' FK. Pir-
masens conserve la première place
avec quatre pointe d'avance sur Borus-
sia Neunkirchen. Recevant BSC. Up-
pau , Uirmasens a marque quatre buts
— deux de Kapitulski, un de Hohmann
et un de Weishaar — contre un à son
adversaire.

A vendre
VÉHICULE S

UTILITAIRES

CAMION Opel1 CAMION Opel
Blitz 1957, 2 ton-
nes, complètement
revisé.

1 CAMIONNETTE
Goliath Express-
1100, moieur revi-
sé à neuf.

Lucien TORRENT,
GRONE.
Tél. (027) 4 21 22.

étran ger
Angleterre : Le retour de Stanley Matthews

A 46 ans, le gloneux Stanley Mat-
thwes s'est retrouve samedi dans ' la
ligne d'attaque de Stoke City , le club
où il avait fait ses débuts de foot-
balleur. Ce ne sont p^s moins de
35.000 spectateurs, soit quatre fois plus
que lors du dernier match dispute par
Stoke devant son public, qui étaient
venus assister à l'événement. Dante la
foule qui se pressali sur les gradins du
Viktoria Ground , il y avait les vieux
qui l'avaient connu alors qu 'il n 'était
encore qu 'un débutant. Il y avait auclsi
les jeunes, eurieux de voir à l'ceuvre
celui dont ils ont tant entendu parler
et qui est vite devenu leur idole. En
un match , sir Stanley a de la sorte per-
mis à ses dirigeants de retrouver les
3.000 livres qu 'iKs avaient payées à
Blackpool pour s'assurer ses services.

Pour son retour a ses premières
amours, Matthw&s n'a pas eu la par-
tie facile. Son adversaire direct dans
l'equipe d'Huddersfield se trouvait étre
eri effet Ramon Wilson , l'arrière de
l'equipe nationale anglaise, auquel le
demi 'Savard vint encore prèter main
forte. Le fameux vétéran renonga bien
vite à percer ce véritable mur défen-
sif . On le vit alors semer la panique
aux quatre coins du terrain avant de
fourni r à Thompson , d'une pc?sse qui
prit toute la défense adverse à contre-
pied , l'occasion d'inserire le troisième
but pour Stoke. A la fin de la rencon-
tre, Matthwes' .s'engouffra si vite dans
les vestiaires qu 'il ne fut p.ls question
de le porter en triomphe. Les suppor-
ters de Stoke ne regrettent rien . Ils
savent en effet maintenant que le
héros est de relour et qu 'avec un tei

joueur, leur equipe ne manquera pas
de quitter rapidement la queue du
classement.

LE LEADER BATTU
En première divjsion , le choc du jour

mettait aux prises, à Londres, le te-
nant du titre Tottenham et le leader
Burnley. Ce dernier, gràce à 2-0 après
un quart d'heure de jeu. La réaction de
Tottenham fut cependant tout aussi
foudroyante et douze minutes plus
tard , Cliff Jones et Eddie Clayton
avaient rétabli l'équilibre. Avant le
repos, Cliff Jones marqua une se-
conde fois et le jeune Frank Saul
complèta le «core en deuxième mi-
temps. Par. cette victoire, Tottenham
passe de la sixième à la deuxième
place du classement et son retard 'sur
Burnley n'est plus dès lors que de
trois longueurs.

West Ham United, quant a' lui, a
subi sa première défaite de la saison
à domicile devant Sehffield Wednes-
day. Il retrograde ainsi la seconde à la
sixième place, où il sé trouvé à éga-
lité de points avec Everton, Ipswich
et Fulham. Mais la «surprise du .jour
a été enregistrée à Old Trafford, où
Manchester United s'est incline par
0-3 devant le modeste Bolton Wan-
derers. Rieri ne va décidément plus
chez les « Busby' babes », qui viennent
de disputer cinq matches \sans rempor-
ter la moindre victoire. Ils se re-
trouvent d'ailleurs à la dixième place
du classement. Véritable dégringolade
pour une équipe qui, il y a moins d'un
mois, figurait encore parmi les plus
sérieux prétendants à la «succession de
Tottenham !

E:rire sous chiffre On cherche a
louer

P 14892 S à Pu-

1 chambre
S' adr a ARTHUR

A vendre cause REVAZ, SION ,
plantat ion trop xél. (027) 2 25 09.
serrée, arbr.s *

F A  
vendrerane- v 150%seau ffa m

en cordon.
1957. etat de neuf

Tel. (027) 2 45 92. Tél. (027) 2 22 10

APPARTEMENT UUf
une chambre, cui-
sine, avec mi-con- . , .
fort 1950, noire, en tres
Tel.

' (027) 2 34 58. bon ètat Batterie
et pneus neufs.

A vendre à Fully s'adr. à Maurice
. Tavernier, Lavey.maison __ '025) 3 °1M

d'habita- ™
tion plan,s .
Follaitères : vigne UC vQ J51J
1500 m2, Gamay.
Louye : vigne 700 variétés Wéling-
m2, FDT. ton-Baldwin, Nen-
Chantons : frai- dip Cross 2 et 3
sière 3300 m2. branches, Fr. 30 —
. . _ . le cent.Luisier Ernest,
La Forèt / Fully. Ecrire sous chiffre

P 14877 S à Pu-
Abonnez-vous blicitas Sion.

à la 
FEUILLE TOUTES
D'AVIS VOS ANNONCES
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JEUDI 2 NOVEMBRE
SOTTENS

7.00 Radio-Lausanne vous dit bonjour ;
7.15 Informations -, 7.20 Premiers propos ;
8.00 Fin ; 11.00 Émission d'ensemble ; 12.00
Divertissement musical ; 12.10 Le quart
d heure du sporti! ; 12.30 C'est ma tour-
nee : 12..15 Informations ; 12.55 Colonel-
Doeteur ; 13.05 Le Grand Prix ; 13.25 Le
quart d'heure viennois ; 13.40 Composi-
teurs suisses ; 14.00 Fin ; 10.00 Entre 4 et
C ; 16.45 Radio-Jeunesse ; 177.35 La quin-
zaine l incia l i  e : 10.15 Le Micro dans la
vie ; il).45 Soufflons un peu ; 19.00 Ce jour
en Suisse ; 19.15 Informations ; 19.25 Le
Miroir  du monde. ; 19.50 Echec et Mat ;
L O .20 Un Suisse dans le texte ; 20.50 Chro-
nique de Fort-Délivrance ; 21.15 Les entre-
t iens  dc Radio-Lausanne ; 20.30 Le concert
du jeudi ; 22.30 Informations ; 22.35 Le
Mi:oir du monde ; 23.00 Araiynée du soir ;
23.15 Fin.

Second programme v
.Tu q'i 'à 19.00 Programma .de Sottens ;

15.01) EmissIòn ' d'ensemble ; 20.00 vingt-
qiiiil-e heures de la vie du monde ; 20.12
En vitrine ; 20.20 Colonel-Docteur ; 20.30
Le Grand Prix ; 20.50 Les lumières de la
vi l le  ; 21.30 Cinémagazine ; 22.00 Swing-
sóriMiade ; -22.25 Dernières notes ; 22.30
Programme de Sottens.

TÉLÉVISION
17.30 L'Heure des enfants ; 18.30 Fin ;

20 00 Téléjournal ; 20.15 Carefour ; 20.30
Procès au Vatica n , film ; 22.00 Dernières
informations ; 22.05 Téléjournal ; 22.20 Fin.

SIERRE
Bourg (tél. 5 01 18) — « Je veux vivre »,

18 ans rév.
Casino (tél. 514 G0) — « L'histoire de

Ruth  ». 15 ans rév. 1
Tiers-Odre de St-Francois — Dimanche

5 novembre,, au pensionnat des Dames
blanches : loto-kermesse en faveur des
malades.

..àshei-ball — Entraìnement iun<ll et
¦••Hill, à 19 h. 45. a la place des éooles
Minimes tous les samedis. à 14 h

,-a Locanda — Tous les soirs, le quartett
• i t in cHls  1 Luciano •. musique typl que la-
Inn-arnérlcaine. Ouvert jusqu 'à 2 heures
Pharmacie de service — Pharmacie LA-

THION. tél. 5 10 74.

CHALAIS'
SFG — Les répétitions sont fixées pour

les pupillettes : lundi ; actifs : mercredi ;
pupilles : jeudi. La sortie obligatoire, mar-
che de 25 km., aura lieu le dimanche 5
novembre, dans le Val d'Anniviers.

SION
PAROISSE DU SACRE-COEUR

? , Jeudi 2 novembre
Commémoraison de tous ics fidèles d e f u n t a

Le matin , messes aux heures habi tuel les
des joiu 's de semaine. Le soir , à 18 h. 15,

messe basse et , a 20 h., messe chantée pour
les défunts de la paroisse.

Jeudi 2 novembre
COMMÉMORAISON

DE TOUS LES FIDÈLES DEFUNTS
Dès 6 h., confessions, messes, commu-

nion ; 18 h. 30, messe ; 20 h., office pon-
tif icai  de Requiem ; les familles entières se
relient à leurs morts par la messe et la
communion et ainsi les soulagent ; 17 h.,
confessions en vue du premier vendredi.

Lux (tél. 2 15 45) — « Les magiciennes ».
Capitole (tél. 2 20 45) — « Opération Ams-

terdam » .
Arlequin (tei. 2 32 42) — «'.Spartacus ».
Cinéinat-ze — « Fausse idenllté ». 10 ans

rév.
Chceur mixte de la cathédrale — Jeudi

2 novembre : office pontif icai  de commé-
moration de tous les fidèles défunts. A
20 h., Requiem , puis répétition au locai.

Marionnettes de Salzbourg — Dans la
grande salle de la Matze , mercredi 8 no-
vembre, matinée a 17 h. et soirée a 20 h.
30. Location chez Revaz-Tronchet.

Club sédunois de boxe — Entrainements
mardi et vendredi , à 20 h.

Musée de la Majorie — Exposition des
femmes peintres, sculpteurs et décorateurs,
ainsi que des artistes valaisans. .

Patinoire de Sion :
Jeudi 2 novembre, de 12 h. 45 à 14 h.,

en t raui fment  HC Sion (minimes). De 18 h.
30 a 20 h. 15, entraìnement HC Sion I. Dès
20 li. 15, patinage.

Vendredi 3. de 13 h. ,à 18 h. 30 : entraì-
nement Club de patinage art. : de 13 h. 30
a 20 h. 15 : ent ra ìnement  HC Sion (jun.
III) .

Samedi 4. de 12 h. 45 à 14 h. : entraìne-
mrMit Club de pat inage (jun.) .  A 20 h. 30 :
Sion I contre Young-Sprinters.

Dimanche 5, de 12 h. 45 à 14 h. : Sion
jun.  - Sierre jun.  (champ.). De 18 h. 30
à 20 li. 15 : Sion III - Bramois I (amicai).

Carrefour de.s Arts — Exposition Zur-
briggen

La Matze — Ouvert tous les soirs Jus-
qu 'à 2 h

Pharmacie de service — Pharmacie
WUILLOUD. tél. 2 42 35.

MARTIGNY

Etoile (tél. 6 il 54) — « La princesse de
Clèves ».

Corso tei. G 1G 22) — « Y'en a marre »,
18 ans rév.

Programmo dc la patinoire :
Jeudi 2 novembre, patinage de 9 h. 45 à

11 h. 45, de 13 h.- '80, _ 18 tv., die 20 ;h.- à
22 h.

Vendredi 3 novembre : patinage 1 
de 9 h.

Charrat  - Montana (Coupé valaisanne) à
20 h. 30.

Samedi 4 novembre : patinage de 9 h. 45
a 11 h. 45 , de 13 h. 30 a 10 h., de 18 h. a
20 h. ; entraìnement  du HC Champery ;

de 20 h. a 22 h., patinage.
45 à 11 h. 45, de 13 h. 30 à 16 h. ; match

Dimanche 5 novembre : patinage de 13 h.
30 à 16 h. ; entraìnement HC Leysin de
18 h. 30 a 20 h. 30 ; .entraìnement du HC
Charrat  de 20 h. 30 à 22 h. 30.

Pharmacie dc service — Pharmacie
LAUBER , tél. 6 10 05.

MONTHEY
Monthcolo (tél. 4 22 60) — « Les plque-

asslette ».
Plaza (tél. 4 22 90) — « Les nouveaux

riches ».

PREVISIONS DU TEMPS VALABLES
JUSQU'À JEUDI SOIR

Valais jusqu 'au Haut Léman, nord
et centre des Grisons : beau temps,
par moments ciel nuageux. Faible gel
nòcturne dans les vallées. \
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le mas théofime
henri bosco

Je ne fais ici qu 'obeir à un pen-
chan-l naturel . Je le tiens de naissan-
ce. Je ne pense pas qu 'il ait appari)
dans ma vie pour se substituer a
quelque amour humain qui m'ait dè-
gù. Car Genevieve ne m'a pas dègù.
J'ai connu tout d'abord sa vraie na-
ture. Et si je n 'ai point retenu son
corps , a défaut de son àme insaisis-
sable , c'e-t moins du fait qu 'elle
m'ait échappé d'elle-méme que par
l'effet , sans doute malheureux , dc
cette répulsion qui me fait rejeter ,
malgré mon coeur , les créatures aé-
riennes. L'air n 'est pas mon élément ,
mais la terre ; et j' aime les plantes
parce qu 'elle.3 vivent et meurent là
où elles som .¦¦> '' a » «

Genevieve ne itarda pas à donner
des preuves inquiétantes de celle mo-
bilile qui devait la porter par la suite
aux plus douloureuses erreurs.

Je les .appello ainsi uniquement
parce que (.je l'a voue) elles m 'ont fait
souffrir. Car je ne 'saurais juger Ge-
nevieve. Quand je parie de ses er-
reurs , je ne veux poi.n t lui infliger le
blàme d'une verlu jalouse . mais in-

diquer par 'là combien ie déplore ,
pour elle , qu 'elle ait souffert d' avoir
erre en quète du bonheur , loin de
la 'seule voie qui y méne sur cette
terre , et qui est celle , ce me semble,
de la fidélité au premier amour .

Si je ne la revis plus, du moins il
, 'n ,i: i ' ,'J .1. .., D i : . , .-; ti.: ù , J w'rti. il '0
chaque jour un peu plus agitée.
Quand ma mère m'écrivait , elle le
faisait assez longuement pour me
donner toujours des nouvelles des
deux familles . Chaque Derivai et cha-
que Métidieu était évoque en deux
lignea , l'une pour son àme, l' autre
pour son corps. « Grand-anele Emile
va toujours communier le dimanche ;
m i s  3,1 U u U . r U l  i , 1.1 " I l i  -ili 1
passer ' de mauvais moments ; il se
plairat un peu . »

Genevieve n 'était pas nomméc:. On
m'écrivait: « Los cousins Bernard Mé-
tidieu , tous les trois , so portent bien.»
Ce qui éfcaiit faux. Car des trois , deux
au moins , le cousin Berna rd et sa
femme , donnaient déjà des signés de
ceitte étrange maladie qui allait  ruiner
les deux familles.

Frappes d une langueur sans cause
apparente Métidieu et Derivai com-

NERCI , ET. VOUS
JUSTE PU BON

LE PORTUGAL
ET LE CONfLIT COLONIAL

Comme on est décide à Lisbonne à
resister par tous les moyens sans te-
nir compte des développements futurs
de la situa, t:on , il est certain que M.
Salazar n 'h'ésitera pas à envoyer des
contingents de troupes importants
dans le secteur de la Guinee. La Gui-
nee Portugaise manqué , il est vrai ,
de profondes forèts et de hauteurs
qui pourraient constituer.. un puissant
refuge pour le-s rebelles . Par contre ,
les indigènes qui ont pris les armes
contre l' administration nortugaise ont
derrière eux les républiques am 'es
toujours prètes à leur venir en aidè.
A plusieurs reprises déjà les rebelles
se sont repliés au-del à des frontières
pour se regrouper et entreprendre de
nouvelles expéditions armées.

BAR-DANCIN

' SION

• ¦ '  ouvert'Hous lés so--.;
jusqu 'à 2 h.
Roland Joris
Tel 2 40 42

mencèrent à deperir . En quelques an-
nées ils pecdireht cette vitalité et oet-
te puissance de" joie qui devait ètre
leur profonde raison de vivre , puisque
dès lors les plus robustes de la race
déclinèrent et un à un s'acheminè-
rent vers le tombeau .

Quoiqu 'on m 'ait inculqué de fortes
disciplines qui se fondent sur le réel ,
je n 'ai jamais pu m'expliquer les ori-
g.nes d-., ce m.i ' vu.ii .1-. ..¦ .. i.e
toutes Les médications. Il parut dès
l' abord s'élever -au-dessus des plus ef-
ficaces remèdes. Dérivat et Métidieu
se montraient sains de corps. Puis un
jour ils s'affaiblissaient , sa'ns qu 'on
sùt pourquoi. On les soignait Car on
aime soigner dans nos familles. Ils
n 'en mouraient pas moins les uns
après les autres' au bout de quelques
;.l 'is ;! u r i -  ' .': i '1' , inte. e'
dépit de la médecine qui les voyait
•I sser e.i ' -e se.-i'm" .1 ¦ 1 la mori
Comme elle ne comprit jamai s rien
à cette lente perle de vie ', on finit par
se passer d'elle.

Quand tout a coup on voyait un
Métidieu ou uri Dérivat donner des
marqués de cette langueur fatale , on
savait à quoi s'en tenir c-l on ne pen-
sai! plus qu 'à lui procurer une fin
paisible. Au reste ils mouraient tous
dmvomclt. On eùt dit  qu 'ils renon-
gaient d'eux-mèrnes à une vie où
peul-ctre leurs deux races aimables
avaient achevé leur destinée, qui avait
été. pendant un ou deux siècles, de
donner , dans un humble village , le
spectacle du bonheur humain . Parmi
eux , il n 'y eut jamais d'agonisants.
Ils s'endormaient . Un beau matin on
les ret rouvait morts sous leurs cou-
vre-lits bleu de roi et leurs deux co-
Iombes.

L'apparition de ce mal inexplica-

ble et sa propagation dans nos seules , de rires dans mon enfance. Mais je
familles n 'eurent pas les effets dra-
matiques qu 'ils eussent certainement
provoqués chez d'autres gens. Car sa
singularité et sa marche implaoable
auraient dù engendrer, chez Dérivat
et Métidieu , une affreuse appréhen-
sion et bientòt la terreur. Tous res-
taient désarmés sous la menace et , en
fait , bien peu d'entre nous furent
épargnés. Mais ces hommes et ces
femmes, qui s'aimaient si délicieuse-
ment et qui aimaient la vie. demeu-
rèrent calmes. Ils avaient naturelle-
ment (et sans qu 'on s'en doutàt jus-
qu 'à ces dernières années d'épreuves)
la faculté de s'accorder eux-mèmes
aux exigences du destin. Leur dou-
ceur héréditaire les avait préparés à
cette sagesse. Ils acceptaient. Il y
avait dans leur fagon de s'en aller de
ce monde un je ne sais quoi d'honnète
et de rassurant. On eùt dit qu 'ils
avaient donne leur parole et qu 'ils
trouvaient 'just e de la tenir.

C'est pourquoi leur déchéance resta
noble. Leurs noms s'effagaient un à
un sans provoouer jamais un seul
mouvement de désespoir. Mais les vi-
vants reprettaienti les morts et par-
latene d'eux...

.Je n 'ass:stai que d'asse?, loin à cette
lente destruction. Toutes les fois quo
je retournais à Sancergues. je consta-
tai bien qu 'un vieil oncle ou un jeune
cousin était parti pour toujours. Mais
mon destin semblait me lenir à l'écart
de ces malheurs. Je sentais ' en moi
une force inattaquable , comme si le
sang Clodius , si apre, m'eùt valu une
situation privilégiée au milieu des
miens.

Je n'en éprouvais pas moins une
peine toujours accrue à voir s'effriter
ces maisons où j' avais entendu tant

ne disais rien de cette peine, de crain-
te de troubler , par quelque parole
maladroite , ce monde encore aima-
ble où les vivants et les ombres se
melatemi avec une telle familiarité.

Pas plus que moi . Genevieve ne fut
le témoin de ces calamités.

On ne me parlait guère d'elle ; tou-
tefois on ne put me cacher que son
mariage s'était conclu* un peu trop
vite au gre des sages de la famille-
Elle épousa un officier de marins ;
ma.s i<--s noces n 'eurent pas lieu a
Sancergues ; et, sauf les parents (cou-
sin Bernard et sa femme), aucun de
nous n 'y fut invite. Il parait qu 'il va-
iali mieux . Comme jamais personne
ne se plaignait de rien, je n 'ent-endis
pas de commentaires ; mais j' eus l'im-
pression que tout le monde conside-
rai! que Genevieve était perdue pour
la communauté. On ne l'en aima P35
moins. mais on la traila un peu en
absente , ce qui me parut grave dans
une famille où mème les morts étaient
toujours là.

(à .s ' i t ir  re)

L'apéritif des gens prudents

L Universite populaire va rouvrir ses portes
Comme tout le monde, nous autres evoqueront « L'art frang ais

avons trouvé danS notre boite aux au X l X e  siècle ».
lettres le programme de VUniver- D,QUtre t M. Jean Quinodozsite populaire dont les cours vont juriste éminent à VEtat du Val £recommenccr lundi prochain 6 110- traitera du , Droìt administr atifvembie. valaisan » . Les questions qu 'il sou-

Chaque soir de la semaine, sauf
le mardi , les personnes qui s'inté-
ressent aux di f férentes  disciplines
intelleduelles trouveront la possi-
bilité de se cultiver sous la direc-
tion de profèsseurs dont la plupart
nous sont déjà connus.

Cependant , deux d' entre eux sont
nouveaux. C' est d' abord M. Albert
de V / o l f f  qui , les mercredis, à 18 h.
15, donnera des legons d'histoire de
l' art. Six conférences seront con-
sacrés à « L'Art en Valais cf u Haut
Moyen Age au X l X e  siècle ». Six
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leverà interessent non seulement de
nombreux employés de VEtat mais
sans doute aussi les magistrats et
secrétaires communaux.

Quant à l'histoire , à la psyc ho-
logie , à la chimie, à la littérature
frangaise , à l' enseignement bibli-
que, à la philosophie , en frang ais
et en allemand , ils seront enseignès
par les mèmes maitres que ces der-
nières années. Nous ne doutons pa s
qu 'ils rencontreront les uns et les
autres la mème faveur.

(Voir le programme ci-dessous .)

Programma
de l'Université populaire valaisanne
Sion

l.HISTOIRE — Conférencier: M. Fri .
Ol. Dubuis , professeur au Collège,
Sion. Sujot: L'Europe occidentale du
Xle au XlIIe siècle. L'essor de la féo-
da'.'i té. — Chàteaux et bourgs. — L'E-
glise et I'Etat. — Les Croisades. —
Les voyages en Amérique et en Asie.
— La Renaissance économique. — Les
premières communes. — La pensée et
les arts. Horaire: Le lundi à 18 h. 15.
Lieu: Casino.

2. PSYCHOLOGIE — Conférencier:
M. Jean-Blaise Dupont , psychologie-
conseil à La Tour-de-Peiì z. Sujet:
Psychologie de l'enfant. Les étapes du
développement mental. —¦ L'appren-
tissage du, langage. — L'apprentissage
de la lecture et ses troubles . — Le
dessin enfantin. — Les enfants arriè-
res. — Le retard scolaire (et l'inadap-
tatiort scolaire) . — La vie sociale. —
Problèmes de l'adolescence. Horaire:
Le mardi à 18 h. 10. Lieu : Casino.

3. CHIMIE — Conférencier: M. Char-
les Meckert , professeu r au Collège de
Sion. Sujet: Chimie minerale. Les
réactions chimiques et leurs lois. —
Les principaux éléments, leurs pro-
priétés , leurs cJassification selon le
système périodique. — Les composés
usuels les plus importants et leurs.em-
plois. Horaire: Le mardi à 20 h. 15.
Lieu: Salle de physique du Collège.

4. HISTOIRE DE L'ART — Confé-
rencier: M. Albert de Wolff , conser-
vateur des musées. Sujet: L'art en
Valais du Haut Moyen-àge au XlXe
siècle. Introduction. — L'art roman . —
L'art gothique et la cour des Rarogne.

— L'apogée sous les Supersaxo et 1K
Schiner. — Le XVIIe siècle et Stock-
alper. — Le XVHIe siècle et l'influen -
ce des services étrangers . — 'Six Jepons
avec projecticns.) L'art francais au
XlXe siècle. Le néo-classicisme. — Le
romantisme. — Le realismo. — L'im-
press'ionisme. — Six legons avec pro-
jections.) Horaire : Le mercredi à 18
h. 15. Lieu: Casino.

5.LITTERATURE — Conférencier:
M. Maurice Zermatten , écrivain. Sujet:
Le Roman de l'entre-deux guerres
(Suite). La^ coupure de 1932. — André
Malraux et l'analyse de la Condition
humaine. — Antoine de Saint-Exupé-
rv. — Jean-Pauil Sartre. Horaire: Le
jeudi à 18 h. 15. Lieu : Casino.

6. LA SAINTE BIBLE — Conféren-
cier: M. le Chanoine Delavy, de la
Congrégation du Saint-Bernard. Sujet;
Les témoins de Dieu dans l'histoire
d'Israel . Les prophètes écrivains. -
Amos : la justice sociale. — Osée: l' a-
mour méconnu. — Michée: le royaumt
de Dieu. — Isai'e: le Roi Messie, l'Hom-
me des douleurs et la Jérusalem nou-
velle. — Jérémie: la religion du cceur
— Ezéchiel: la loi de Sainteté. — Da-
niel : le Fils de l'Homme. — Le pro-
phétisme et le sens-'de l'histoire. Ho-
raire: Le jeudi à 20. h. 15. Lieu: Ca-
sino.

7. PHILOSOPHIE — Conférencier
M. Pierre Evéquoz , recteur du Collège,
Sion. Sujet: Pascal et son temps. Ho-
raire: Le vendredi à 18 h. 15. Lieu:
Casino.

8. DROIT — Conférencier: Me Jean
Quinodoz, chef du Service juridique
du départerrient de l'intérieur. Sujet:
Droit administratif valaisan. Horaire :
Le vendredi à 20 h. 15. Lieu: Casino.

9. DEUTSCHE PHILOSOPHIE -
Conférencier: M. Dr Juraitis , profes-
seur au Grand Séminaire. Sujet: MeU-
physik im Lichte des Philosophie de
Gegenwart. Der klassische Begriff der
abendlàndvschen Metaphysik in seiner
geschichtlichen Tradition — Erlaute-

s-jv ì F \<& ^m*
rung der Begriffe und Feststellung
der Philosophie unter der Berticksich-
tigung der gegenwartigen Philosophie.
Horaire: Le lundi à 20 h. 15. Lieu :
Casino.

Début des cou rs : lundi 6 novembre
1961. Clòture des cours : fin février
1962. Interruption du 16 decembre 196'

au 15 janvier 1962.



L'Ecole catholique de Lavey
féte son cinquantenaire

En dég uslant un bon cafe , on suit avec interet les productions enfantines

— Que se passet-il , se demandait-on
à Lavey, ce dernier dimanche d'octo-
bre ?

Une petite fète bien sympathique !
En fait , l<?s Révérendes Sceurs de

l'Immaculée Conception , sous l'ègide
desquelles était née l'école catholique
de Lavey, avaient décide de fèter le
cinquantenaire de sa fondation dans
l'intimile. Or l'idée connut un enthou-

ysiasme lei que l'intimité prit des pro-
portions inattendues !

Mais avant de parler du cinquante-
naire , revenons sur nos pas, bien loin ,
jusqu 'en 1911 où , en ce jour de novem-
bre, l'Ecole ouvrait officiellement ses
portes. *

Tout commenga à cause d'un certain
M. Ern ie Combe qui , né à Roque-

_ courbe (Tarn), fut président du Conseil
' Francais de 1902 à 1905. Connu pour
scs luttes anticléricales, il fit voter des
lois réglant le statut des Congrégations,
dites lois de séparetions.

L'avenir des religieux et religieuses
à cette -epoque , devenant par trop dn-
certain , les Sceurs de l'Immaculée
Conception , dont la maison mère était
et se trouvé toujours à Annecy, cher-
chèrent un pied à terre en Suisse, plus
particulièrement en Valais , afin ' de
posseder un refuge en cas d'expulsion
de leur pays.

La petit e Commune de Lavey comp-
tait alors bon nombre de familles
catholiques. Leurs enfants devaient se
rendre à St-Maurice pour y recevoir
leur instruction religieuse et les Com-
munications entre les déux localités
n'étaient point encore facilitées par le
pont. construit en 1917 par la Cp 7
des sapeurs de Forteresse.

Conseillé par l'Abbaye, le Couvent
fianca is acheta un terrain à Lavey en
1904, sii uè près de la nouvelle église
catholi que édifiée en 1901. Elles y cons-
trui sircnt une maison mettant 2 salles
à la disposition de la jeune paroisse
pour les éco'les dont elles assuraient
lenseignement.

Les débuts s'annoncèrent immédiate-
ment prometteurs puisque les registres
de l'epoque rapportent que les élèves
inscrits pour l'ouverture , le 11.10.1911,
élaient au nombre de 36. Ce chiffre
pregressa constamment depuis et en
I960 l' effcctif arriva à 99 élèves ré-
partis en 3 classes seulement.

L'Abbé de St-Maurice. qui est reste
le Chef spirituel de la paroisse et de
l'école, nomma un de ses religieux
pour y remplir les fonctions de Cure.

Des pensionnaires, frangaises pour la
plupart , vinrent bientòt animer la
maison , apportali! ainsi une ressource
au Couvent et à l'Ecole. Des Suissesses
vinrent un peu plus tard grossir les
rangs des internes.

Ainsi s'écoulèrent ces 50 premières
années.

Une salle de paroisse fut construite
au-dessous des classes tandis que cel-
les-ci subissaient une nécessaire cure
de rajeunissement tout en se moderni-
sant et s'agrandissant sous la compe-
tente direction de M. Aloise Cuenet.

C'est donc avec enthousiasme que
les anciennes pensionnaires et leurs
'camarades d'études répondireht' au
petit' càrtori g'entlmerit ' adressé' 'pia'r lejs
Sceurs de l'Immaculée Conception.

Apres avoir assiste a la messe ce-
lébrée par M. le Chne Jacomet , Cure
de Lavey, nous étions conviés à un
lunch sàvoureux , dans une classe où
une septantaine de dames trouvèrent

Les anciennes ont retrouve avec plaisir leur ecole renovee.
(Photos C. Bianchi)

des tables amoureusement et artisti-
quement décorées. Des sceurs venues
d Annecy retrouvèrent avec un plaisir
partage les élèves plus ou moins disci-
plinées qui avaient trace leurs pre-
miers hiéroglyphes,~hésitant sous leurs
regards mi-sévères- mi-clémenls, mais
surtout empreints d'indulgenc-e et de
bonté.

* * *
Les actuels écoliers — ceux qui fète-

ront probablement le centenaire —
vinrent à tour de ròle offrir une au-
bade très goùtée, pendant le café. Les
petits cheeurs de Lavey révélèrent des
solistes émérites.

Mgn Haller, Abbé de St-Maurice,
tint à venir présenter ses compliments
à la Rde Mère Marie de Massabielle,
Supérieure du Couvent d'Annecy et à
Mère Nicolas du Couvent de Lavey. En
quelques mots genlils, il exprima sa
reconnaissance à toutes les sceurs pré-
sentés et adressa ses vceux à l'Ecole
qui , malgré son àge-déjà respectable,
conserve un air d'éterrìelle jeunesse.

Les absentes . retenues chez elles,
avaient envoyés d'aimables messages.
On regretta- particulièrement l'absence
de M. le Chne Follonier actuellement
cure de Vernayaz et qui , pendant de
longues années à Lavey, fut  non seu-
lement un pére pour tous les enfants
mais aussi , une ombre bienfaisante
dans les foyers.

On ne s*vait plus, tres bien quel nom
mettre sur tei ou tei visage qui , au fil
des ans, avait changé d'identité ; fina-
lement la journée paru bien trop
courtes à toutes les. amitiés retrouvées.

Que les Sceurs 'de l'Immaculée Con-
ception , à qui tous et toutes nous de-
vons - beaucoup, trouvent une nouvelle
preuve d'encourajjement et de grati-
tude dans l'aecueii" chaleureux qui fut
fait à leur invitation.-ét qu 'elles soient
assurées d'une jMtg#nnaissance sou-
vent ' mal dérnont^e, mais sincère.
• tes prèmièrès^anrìeès d'école sur les
petits -bancs | de, ,>}a ?-,classe enfantine
sont bien souvent celles qui laissent
l empreinte là plus marquante dans la
vie d'un bambin.

Qu 'elles soient 'remerciées pour 'ce
que furent nos enfances et celles des
petits qui leur sont confiés.

Eliette.

f Marcel Diserens
ST-MAURICE (P.E.). — La popula-

tion de St -Maurice  a a p p i i s  avec peine
la mort de M.  Marc el Diserens decèdè
ù la Clinique St-Amé à l'àge de G5 ans.

Ayant été mis à la retraite par les
S. 7. da Lausanne où il était  einploi / é
L'n qualité de coniremaitra à l ' usine de
Lav ey, M.  D 'sercns quitta avec p ine
ses am-.s da S t -Maur ica  pour aliar
s'établir à Noès al jouir  d' una retraite
méritée.

'1 f u t  pendan t  da longues années le
prèside»! dévoué du club Alp in  da
St- Mauric e où il ne compiali que des
amis .

Il f i t  p ar t 'c  durant  da longiies an-
nées de la f o r m a t i o n  pro fess ionne l l e
°ù il occupait le posta «"«.xper-i lors
ics examens de f i n  d' apprentissage das
"lécaniciens.

C 'était una vra>e pcrsonna 'itc , par t i -
eulièrcimnt énergique . d une f e rmata
rigo ureusc p our tout ce qui t 'iuchait ses
Principes.

T w. son cc-eur, son tempcrament très
remarq ué f u r e n t  mis au service das
s'C'i s at da la jeunesse. Nos sincères
condoléances à la f a m i l l e .

Collision auto-camion
ST-MAURICE (An). — A la sortie

de St-Maurice , une voiture condui te
piir M. Paul Bossetti, de Puidoux , qui
sortavi d' un « Stop », est enitrée '--n
collision avec Un camion d une en-
treprioo valaisanne . Par chance , on
n? deploro pas de blessé , ma 's  en re-
vanche , les dégàts sont élevés.

Volture hors d usage
EVIONNAZ (An) . — Sur la route

cantonale ;'i proxirnj té d 'Evionnaz , une
volture condui te  par M'ie Claire
\V '..'h .ircl , do Martigny-Ville, qui
ten ' a l t  un dépaiuemen-t et qui à la
dorn 'òrc minu.o, ne pu* l'eff-cU "r
car un véhicule venait en sens inver-
se , a heurté l'aile d' un camion qui
c i rj i i la i t  dan .ì la mème direction. La
voiture f i t  une violente ernbardée et
termina sa course dans un piteux
état. Une se-onde voiture qui venait
en sens invers e, entra à ce moment
en colli  ion avec !e camion qui ven ai t
e! ètre touche. Son conducteur , M.
Ernest Wenger , de Villeneuve , n 'a
pas été blessé.

Les dégàtis aux deux véhicules sont
importants.

Accrochage
ST-MAURICE (Pe). — Un violent

accrochage a eu lieu sur la route de
Mex entre une yoiture condulite par
M. René Baud , d 'Epinasisey et M. le
cure Bruttin. Seule une passagère de
In volture.de M . Baud fut  légèrement
blessée, par contre les véhicules ont
subi deu dégàts matériels.

Pnonte de droite
ST-MAURICE (Pe) . — Mardi soir

aux environs de 17 heures, un accro-
chage cut lieu a l' avenue de !a Gare
entre le taxi Mariaux et un camion
qui n 'avaU pos respeeté la priorité
de droite. Pas de blessé mais des dé-
gàts mci-'.érj e .s aux deux véhicules.

MORT SUBITE
MONTHEY (An). — Dans la mati-

née de mercredi , on a découvert ,
mori dans son lit , M. Henri Zeller,
ingénieur dans une grande entreprise
dc la place.

Le défunt avait quitte son travati
il y a quelques jours, afin de soigner
une grippe.

Le crime de Saint-Maurice : Antonio Serra
meutrier presume, a passe aux aveux

ST-MAURICE (FAV). — On sait
comment Mlle Bagaini, habitant à
St-Maurice, mais travaillant à Marti-
gny en qualité de gérante - du kios-
que à jour naux de la place centra-
le de cette dernière ville, avait été
trouvée étranglée dans sa baignoire.
Arrestation d'un suspect

Dans la journée de lundi, un com-
mercant martignerain avertissait la
police de sùrci 'é qu'un ressorlissant
italien avait éshangé chez lui des rou-
leaux de monnaie portant le sceau
du kiosque de Mlle Bagnini . La po-
lice fit immédiatement un rapport
entre cet échange de monnaie et le
crime de St-Maurice.

Le signalemcnt de l'échangcur,
foùrni par le commercimi, permit aux
jioliciers de psnser qu ii s'ag:ssait
d'un certain Antonio Serra , ouvrier
italien, travaillant sur les chantiers
de Mau .oisin.
' Des agents se rendirent immédi a-
tement sur place afin de procéder
à son arrestation , mais ne le trouvè-
rent pas. C'est en rentrant à Marti-
gny, plus précisément au Bourg qu 'ils
rencontrèrent celui qu 'ils reeher-
chaient.

Appréhendé et questionné, Anto-
nio Serra ne tarda pas à avouer qu'il
avait cambriolé le kiosque géré par
la victime. Il ne pouvait nier cette
action, puisqu'en le fouillant, les
agents déeouvrirent sur lui- des bri-
quet.s provenanit du kiosque, ainsi
qu 'un carnet dans lequel il avait note
l'adresse' exacte et le No de télépho-
ne de la malheureuse gérante.
Ce n'est pas moi,
c'est Antonio Dionisi !

Accuse' d'avoir tue Mlle Bagaini ,
Antpnio Serra se défendit avec achar-
nement d'avoir commis ce forfait . En
revanche, il accusa formeUement un
de ses compatriotes , Antonio Dionisi,
d'avoir commis le crime. La police se
m:.ì immédiatement à la recherche

de ce complice. Travaillant lui aussi
sur un chantier de montagne, ce der-
nier avait brusquement quitte son
logement en taxi. Se faisant conduire
à Marligny, il prit immédiatement le
train en direction de l'Italie.

La police fut cependant assez heu-
reuse pour l'arrèter avant qu'il ne
franchisse la frontière.

Longuement interrogé , Dionisi pul
fournir la ,preuve qu'il n'avait parti-
cipé à aucune des deux affaires doni
on I'accusait et il fut immédiatement1
relàche.

Serra passe aux aveux

Lorsqu une coutume se perd
et que c'est une bonne chose

Une coutume, c'est un peu comme ,
un départ. L'abandonner , c'est mou-
rir un peu. -

Or, en ce qui concerne celle que
vient de délaisser le parti conserva-
teur de St-Maurice, il se trouvé juis-
tenvant qu 'elle ne fait pas partie de
cette catégorie. Fait qui justifie plei-
nemerat qu 'on la relève.

Jusqu 'à maintenant le Prince Car-
naval s'en donnait à cceur joie dans
les rues de la vieille cité et chacun
chuchotait au sujet du rriasque que
Fon s'apprétai t à passer en vue des
bals. Mais une ombre planaiit.

Carnaval était divise par l'inéviiln-
b'.e . pollitique , i

Laissons donc Carnaval à Carnaval
et la pol'itique aux elections. Que le
Prince qui a pour mission de derider
les moroses ne soit' pas revètu d'un
manteau aux couleurs partisanes. '

La crise devenait chaque année plus
aiguè et les festivités perdaient en
charme et en ambiance.

Or, le remède au mal vient de pren-

dre naissance. Les partis avaient cou-
'lume d'organiser une soirée familia-
re le lundi gras ou le samedi — ce
qui revenait à peu près au mème —
puisque le 'branle-bas des cortèges,
torches et tambours ne laissait aucu-
ne place à l'ignorance.

Pris du point de vue politique , ce
genre de démonstration ne pouvait
ótre éliminé mais ce que l'on pouvait
faire et 03 que vient de faire le par-
ti con.servaiteur , c'était d'en déplacer
la date. ''

Samedi soir donc, dans le joli cadre
de la Ròtiaserie du Bois-Noir , la Jeu-
nesse Conservatrice conviait ses amis
à une charmante soirée dansante
conduite par l'orchestre Dany Wil-
ìiam 's.'

Avec « Charly Aegerter » comme
animateur , ses jeux et ses witzs iné-
narrables, ce fut une soirée très
-< Jeune » et bien réussie.

Ce '.iìe petite partie familiale autom-
nale remplacé définitivement celle de
Carnaval.

Uh tres grand concert à Saint-Maurice
Dimanche 5 novembre, a 15 h, 40,

les Jeunesses musicales de Saint-Mau-
rice et environs of fr iront  à leur public ,
à la basilique abballale , un grand con-

¦ài *** Il
Simone Mercier.

cert qui sera certes à marquer d'une
pierre bianche dans la saison artisti-
que du Valais.

Ce jvur-là , en e f f e t , la Chorale de
Montreux unie au Chceur d'iioinmas
de Lausanne et à son Chceur da da-
mes, soit un ' ensemble de 100 chan-
teurs , l'Orchestre de chambre de
Lausanne rcnforcé ' ei 4 solistes distin-
gués interpréteront , sous la direction
du chef Emmanuel Cornaz des ceuvres
de Mozart et Schubert.

Le concert debuterà par la « Mus i -
que funebre  >i, pour orchestre, écrite
par Mozart à l' occasion de la mort de
daux de ses amis ; elle exprime une
douleur profonde et nous révèle l'àme
chrétienne et confiante de Mozart.

La seconde ceuvre sera le célèbre
'< Ave verum corpus » , compose par
Mozart dans l' année dc sa mort.

Un court quatuor vocal avec or
chestre : « Sanata Maria mutar Dai »

traité en forme de sonate, precèderà
le fameux motel « Exsultate , Jubila-
te », et son célèbre « Alleluia » ', dont
Simone Mercier est l'une des plus
brillantes interprètes.

Ce grand concert s'achèvera par la
« Messe en la bémol » de Schubert ,
pour choeur, orchestre et quatre so-
listes. Cette messe, écrite entre 1819
et 1822, est d' un tei s o u f f l é  d'invention
et de joie qu 'on en reste toujours
émerveillé.

Outre Simone Mercier , déjà nom-
mée, et qui est l'un des meilleurs so-
pranos suisses actuels , nous enten-
drons le magnific ine alto zurichois Iris
Amati , le brillant ténor Marc Burg at
et la basse lausannoise Claude Gafner
qui , après le Festival de Bayreuth ,

Claude Gafner , soliste.
vient de rentrer d'une tournée de con-
certs an Allemagne ej. en Belgique.

Cette grande manifes tation ne man-
quera pas d' attirer un très nombreux
public dans le cadre généreux de la
basilique de Saint-M aurice. La qua-
lité du programm e et des interprètes
soni un gagà de réussite.

ria
Cependant , dans les locaux de la

police de Martigny, l'interrogaitoire
de Serra se poursuivit sans relàche.
Epuisé par les heures et les ques-
tions, Serra avoua enfin hier soir
vers 18 heures, qu 'il était bien l'au-
teur du crime de St-Maurice.

Pour l'instant il semble bien que
le motif de cet horrible forfa it soit
d ordre crapuleux , contrairement à ce
qui se d' sa'it à St-Maurice dans la
journée de lundi.

Il convient de fél' cit.er la police
cantonale et la police de sùreté va-
laisanne pour l'excellent travail réa-
lisé en un minimum de temps dans
cette macabre affaire.

P. Anchisì.



E*—J Dès ce soir à 20 h. 30

Tél. 2 25 78
Raymond Bussière
Frank Villard - Louise Carletti
Georges Rollin
dans un sensationnel film , po-
licier plein de « suspense » et
de mystère...

FAUSSE IDENTITE
Angoissant.. .  Atmosphère . . .
16 ans révolus

Jusqu'à dimanche 5
16 ans révolus
Un film pr'astigieux,
bouleversant

LA PRINCESSE DE CLEVES
avec Marina Vlady
et Jean Marais

¦¦'¦"••'¦¦*: Jusqu'à dimanche 5 >
18 ans révolus
Un « Sèrie Noire » à sensations

Y ' E N  A MARRE
avec Barbara Laage '
et Pierre Trabaud

Vendredi 3 - 1 6  ans révolus
Le captivanit film de cape et
d'épée

LES TROIS MOUSQUETAIRES
Samedi 4 et dimanche 5
18 ans révolus
Eddie Constantine dans

COMMENT QU'ELLE EST?
Assemblée generale
du comité
de la place de sport
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VIEGE (Mr). — Formée des dé-
légués de la société federale de gym-
nastique, du Football Club et de la
Société catholique de gymnastique, la
dernière assemblée s'est tenue lundi
soir au « zur alten Post ». L'ancien
comité ayant demandé à ètre relevé
de ses fonctions, on a du procéder au
remplacement de ce dernier. Aujour-
d'hui, nous dispoisons à Viège d'un
stade qui fait l'admiration des con-
naisseurs.

Par contre, il reste encore une som-
me assez importante à amortir par
los sociétés locales l'utilisant. Avec
l'entretien et frais de capitaux, les
charges sont devenucs trop lourdes
pour les trois sociétés seulement. '

D'un commun accord, tous les dé-
légués ont décide de demander Tap-
pili de l'autorità communale, qui, nous
l'cspérons fera preuve de compréhen-
sion. Meme si le nouveau stade, grà-
ce aux terrains rais à disposition
par la commune, n'a coùté que la
somme dc 20.100 frs (avis aux ama-
teurs), il reste une dettelde 39.000 fr.
qui grève lourdement le budget des
trois clubs. Tout cn rcstant op.timiste
espérons que d'ici peu dc temps on
trouvera la ; solution la meilleure
quant aux soucis dea footballeurs et
gymnastes responsables du stade lo-
cai.

Jeudi 2 - 1 6  ans révolus
La meilleure version à ce jour
du film

LES TROIS MOUSQUETAIRES
Dès vendredi 3 - .16 ans rév.
Bourvil et Michèle Morgan
dans ¦

F O R T U N A T
i , . ¦

20" h. 30 - 16 arie
Les 2 rois du rire, face à face
avec Bob Hop - Fernandel
Anita Ekberg - Martha Hyer
dans v

PARIS HOLIDAY
Technirama et Technicolor

Il tombe d'une fenètre
BRIGUE (Tr). — Dimanche dernier

un enfant  de M. Séverin Schmid,
entrepreneur bien connu de Brigue,
est tombe d'une fenètre de la maison
paternelle. Le petit malheureux a été
relevé grièvement blessé et fut aus-
sitó t transporté à l'hòpital de Brigue.
Nous formon.3 des vceux de rétablis-
sement au petit blessé dont i'état de-
meure grave.

Nombreux problèmes
fédéraux à résoudre

On le sait, la session ordinaire
d'automne des Chambres fédérales a
lieu dans le courant du 'mois de de-
cembre.

Aussi, cette année, durant tout le
mois de novembre, les commissions
et délégations parlementaires du
Conseil national et du Conseil des
Etats seront-elles sur la brèche pour
préparer ccttc session qui s'annonce
très chargée et dont la durée s'éten-
dra vraisemblablement sur trois se-
maines. Notons, à ce propos, que ce
ne sont pas moins de 60 séances et
rcunions diverses, dont certaines
durcront parfois plusieurs jours, que
tiendront les diverses commissions
des Chambres fédérales.

Les commissions des Finances des
deux conseils législatifs examine-
ront, notamment, le budget de la
Confédération pour 1962 et celui des
CFF, pour la mème période, au
cours d'une douzainc de séances
environ. Co sera là d'ailleurs un des
objets principaux de la session en
question .

Les commissions du Conseil natio-
nal auront à traiter, tout spéciale-
ment, de la loi sur le travail , qui est
en chantier depuis de nombreuses
années déjà mais qui soulcve desss années deja mais qui soulcve des enfin a 1 article constitutionnel sur Ant. i
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points de discussion intcnminables,
de l'accord sur le bureau inteipia-
lional des brevets, qui ne donnera
guère lieu à de nombreux commen-
taires, et du crédit financier accordé
à la Grande-Bretagne, décision qui
a cause passablement de surprises
dans certains milieux économiques.
Sur le pian de la défense nationale,
Ics représentants du Consci! natio-
nal s'occuperont des projets du Con-
seil federai concernant l'acquisition
et I'extcnsion dc plusieurs places
d'armes et de tir , la loi federale sur
la protection des civils, dopt la né-
cessité et l'urgence ne font plus de
doute, et le renforcement dc notre
défense contre avions , qui promet
des débats passionnés.

D'autres problèmes, tout aussi im-
portants, rcticndront encore l'atten-
tion des diverses coirihiissions. Nous
pensons tout spécialement aux con-
ventions et arrangement» interna-
tionaux concernant la protection dc
la propriété industrielle et Ics mar-
qués dc fabrique et de commerce, à
la prorogalion dc l'arrété federai
sur la construction de logements à
caractère social ,, a l'adaptation des
taxes télephoniques et postales et
enfin à l'article constitutionnel sur

la protection de la nature et du
paysage. ì

Quant aux commissions du Con-
sci! des Etats, elles auront à donner
leur préavis sur les objets suivants :
projet dc loi sur les cartels, arrèté
federai sur le service militaire des
Suisses de l'étranger. initiative po-
pulaire pour l'inleridiction des armes
atomiques, révision do la loi federale
sur la chassé et la protection des
oiseaux, acquisitimi et extension de
places d'arlmes et de tir, ainsi que
sur la question des crédits d'inves-
tissemènts à l'agriculture, qui est
attendilo avec impatience dans tous
Ics milieux paysans.

Mcntionnons encore que Ics com-
missions des deux Chambres auront
encore à se prononcer sur un crédit
de 10 millions de francs en faveur
de l'Exposition nationale' de Lau-
sanne.

Enfin d'autres questions seront en-
core à l'étude ces prochains jours
comme, par exemple, la révision dc
la loi sur les initiatives popuiaires et
le versement d'allocations familiales
aux travailleurs agricoles et aux
paysans dc a 'montagne.

Il faut encore remarquer que plu-
sieurs de ces objets ont déjà été
traitcs par l'un ou l'autre des con-
seils au cours dc la session de sep-
tembre dernier.

Quniqu 'il en soit , le programme de
cette session d'automne s'annonce
comme exceptionnellement charge.

Il decide d'accepter , aux conditions
offertes , la constitution d' une scrvi-tu-
de pour le passage de l'oléoduc de la
Société du Rhòne S.A. sur les terrains
appartenant  à la commune et suivant
le trace qui a été mis à l'enquète,
sous réserve de légères modifications.

—O—
Il renouvolle pour l' année 1962 les

ccncessions de café .
—O—

Il prend connaissance d'une lettre
ndressée par le .Cornilo eie direction
de l'Hòpital-Inf i rmerie  aux trois prin-
cipales industries locales au sujet de

Grave accident de la circulation
VIEGE (Mr), — Dans la nuit de mardi à mercredi, juste sur le §

§_ coup de minuit, une collision s'est produite sur la route cantonale peu I
g après la sortie- de Viège, dans la direction Brigue. Une grosse voiture I
y pilotée par M. Leander Muller, né en 1943, appronti à Viège, a happé §
H un piéton, M. Pfaffen Engelbert, né en 1903, pére de 14 enfants, de I
|j Birgisch, au-dessus de Naters. Ce dernier cheminait dans la direction 1
g Brigue tout en tenant à sa droite un àne. Sous la violence du choc le 1
1 piéton, frappé de plein fouet, a été projeté à une dizaine de mètres. I
jj Malgré itouis' les soins dont il fui l'objet et un rapide transport vers 1
g l'hòpital de Viège, il devait decèder pendant le transfert des suites 1
1 d'une fracturé du cràne. g
g II semble de premier abord que le conducteur dc la voiture tam- I
g ponneuse a été èbloui par les phares d'une autre .volture venant en I
jj sens contraire. Quant a l'animai, effrayé par le bruit, il a pris la fuite |
H sans ètre atteint. - §

Les constatations ont été faites par la brigade de la circulation |
g du poste de Viège. |
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Les 300 ans du couvent Ste UrsuEe
BRIGUE <Tr.). — 11 y a 300 ans que

le couvent de Sainte-Ursule re-cevait
ses premières Ursulines. C'est en effet
le ler novembre 1661 que cet "Institut
a été fonde. Pour commémorer digne-
ment cet aniversaire peu commun ,
une fète officielle a été prévue pour
le dimanche 5 novembre prochain.
Elle commencera par une messe so-
lennelle présidée par Mgr Adam. Les
eoèlésiastiques Ot les sceurs se réuni-
ront dans l'église du couvent pour
former une procession qui se rendra
à l'Eglise du collège. Les places de
cette dernière me serorat réservées
que pour les invités.

Après l'Office divin , les partici-
pants se rendront dans la halle de
gymnastique de l'institut où le ban-
quet officiel sera servi. Après quoi,
on se rendra de nouveau à l'Eglise
pour la bénédiction du Saint-Sacre-
ment.

La Direction du couvent invite éga-
lement à -cette fète toutes les an-
ciennes élèves de l'institut. Nous som-
mes certains que les nombreuses Bas-
Valaisannes qui ont frequente cette
école renommée ne manqueront pas
d'assister à cette journ ée qui , pour
plusieurs, les rappellera de bons sou-
venirs.

« La Diana » en chassé
NAX (A). — Une tradition bien

sympathique veut que chaque année
les dirigeants de la Diana d'Hérens
se retrouvenit en une partie de chassé
suivie d'une agape pour jeter les ba-
s>2s de leur assemblée annuelle. Elle
aura lieu à Nax 16 19 novembre pro-
chain et nul doute que si Maitre
Temps daigne favoriser ces assises,
nos braves chasseurs emporteront de
son plateau un souvenir durable.

i ¦ ,.n

Le dernier voyage de M. fé cure Stoffel
VIEGE (Mr) — 'C'est toute la popu-

lation de Viège qui accompagna mardi
matin son ancien guide spirituel à sa
dernière demeure. De la chapelle de
St-Nicolas où 'la dépouillé mortelle
avait été èxposée pour une dernière
visite des paroissiens, un long cortège
a pris la direction du cimetière après
l'office d'enterrement. Ce dernier
avait été suivi du sermon de circons-
tance prononcé par M. le vicaire gé-
néral Bayard. Toutes lts sociétés lo-
cales avec leur drapeau voile de noir
avaient tenu; à se faire ' représenter
par d'importantes délégations. La pre-
sence de l'ensemble du corps ecclé- ,
siastique haut-valaisan, à la téle du-
quel Leurs Excellences Mgr Adam et
Mgr Lovey prirent place, indique

clairement l'estime portée à la per-
sonnalité de M. le Dr Stoffel dans
cette partie de notre canton. Porte
par les présidents des communes de
Viège, Lalden, Eyholz et Baltschieder,
l'ancien cure de Viège prit place aux
cótés de ses prédécesseurs les Révé-
rends Pichel et Wirthner, pendant que
dans l'émotion generale la musique
« Vispe » entonnait « Plus près de
toi mon Dieu». Moments toujours poi-
gnants pendant lesquels chacun se
mot à réfléchir sur le peu qui nous
séparé du néaht.

Parmi los nombreuses autres per-
sonnalités, on notali notamment la
présencej de M- le Dr Schnyder, con-
seiller d'Etat , et de M. le chancelier
Roten. Il est bien certain que le sou-
venir du Dr Leander Stoffel resterà
encore longtemps vivant à Viège, ses
conseils d'homme de lettres et d'éru-
dit pnt marque l'actuelle generation.

Une heureuse
initiative

NATERS (Tr). — A l'occasion du
25me anniversaire de la société de
gymnastique de Naters , certains com-
mercants de cette localité et de Bri-
gue ont décoré leurs vitrine-s avec
les différentes photos qui rappellent
les magnifiquss résultats obtenus par
la section jubilaire. C'est ainsi qu 'au
magasin de souliers de la place de
la Gare, on peut admirer le diplomo
dècerne à la -section pour son Mme
rang, sur 200 sections participantes,
au championnat du monde de Rome.
Tandis qu'au commerce Biffiger à Na-
ters comme chez le sympathique pa-
Uron du « Zur , Linde » et au salon
de coiffure « Chez Ectty »; nombreu-
ses sont les personnes qui s'y arrètent
pour contempler les innombrables
prix de toutes sortes récoltes par la
société ou par suite des belles pres-
tations de se-s membres.

-Nous ne pouvons que féliciter le,?
promoteurs de celile heureuse initia-
tive qui , mieux que tout autre, dé-
montré les efforts considérables four-
nis par la vaillante SFG de Naters.

Un peu d'attention
pour les piétons

BRIGUE (Tr) . — Chaque dimanche
soir, on paut constater que toujours
plus nombreux sont les automobilis-
tcs qui utilisent l'étroite Burgschaft
pour se rendre à la messe du soir.
Pour qui cònnait ce goulot qui a in-
cile nos autorités à détourner la pre-
mière partie de la route du Simplon
depuis quelques années déjà, on ne
peut que s'étonner de l'entétement
dont certains propriétaires de véhi-
cules à moteur font preuve 'en con.
t inuant  à utiliser cette dangereuse
ruelle alors qu 'une route magnifique,
offrant un maximum de sécurité, se
¦trouvé à leur disposition. Ce n 'est
qu 'un miracle si jusqu 'à aujourd'hui
nous n'avons heureusement pas en-
registré d' accident grave. Il est à
espérer qu'avant l'arrivée de l'hiver,
qui rend la Burgschaft encore plus
dangereuse, on trouvé la solution dé-
sirée à ce délicat problème.

Monthey et le lac

Decisi» 43 CoiiseI_ communal de Monthey
Sur lt rapport de la commission

d'édilité et d'urbanismo . le consci!
prend les decisions suivantes :
1. Il autorisé Mme - Yvette Ozeley à

construire un chalet au l e u  dit
Croix de Tèi » .

2. Il décide de ne pas faire droit à la
demando de principe de M. René
Berger tendant à ciré autorisé à
construire uh -immeuble locatif au
lieu dit « La Còte » suivant les plans
déposés , les terrains de cette zone
étant réserves à la construction de
villas ou de petites maisons d'habi-
tation.

la création d'une permanente medi-
cale à Monthey.

—O—
Il entend un rapport de son prési-

dent au supct de la création éven-
tuelle d' une assurance maladle-den-
taire scolaire.

Monthey,  le 30 octobre 1961.
\ L'Administration
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GRAIN DE SEL

Le débat...
Dernièrement, je  me trouvais

dans une assemblée- à laquelle par -
ticipaien t un certain nombre de
personnes de la ville dans laquelle
s'épanoui le plus « bel » esprit cri-
tique qui se puisse fa i re  sentir .

Jusqu 'à l 'exagération qui annihiìe
tout sentiment de bonne volonté el
i' e f f o r t  coliectif.

Les hommes et les femmes , réunis
dans un cénacle littéraire où les
propos qui s'échangeaient visaient
à créer dans la cité des divertisse-
ments artistiques, se disputaient
plus qu'ils ne cherchaìent à form er
une unite de vues favòrable à l'éta-
blissement d'un programme de sai-
son. *

Les répliques fusaient , percu-
taient , et l'sm se serait cru, par
moments, face à une scène sur la-
quelle se jouai t une mauvaise co-
médie dramatique.

Les acteurs ne suivaient aucune
règie, pas mème celle de la bien-
séance. Les interpèllations jailli s-
saient, à tort et à travers, sans
apporter au débat une parcelle de
clarté. Éien au contraire. Il y  avait
une. telle confusion qu'un observa-
teur impartial se serait cru à la
cour du roi Pétaud , ce lieu où tout
le monde commande ou parie à la
fois.

Ce manqué de discipline eùt été
supportatile — encore qu'il dénotait
la faiblesse d'une éducation nor-
male — si les attaques eussent été
portées, elles, dans un style moins
décevant. Hélas ! trois fo i s  hélas!
On croisait le f e r  avec des lames
de plomb.

Que telle ou telle fau t e  ait été
commise... la belle a f fa i re .  N' en
commettent poin t que ceux qui ne
font  rien.

Avec un peu plus de raison. de
réflexion aussi, le débat pouuait
ètre cernè autour des problèmes
que l'on agitait et non pa s des per-
sonnes que l'on visait. Le stylet de
la critique est souvent manjé im-
prudemment.

On pouvait croire, ce soir-là ,
qu 'un coup fa ta i  serait donne à une
société en passant à travers les
quelques hommes de son comité. Il
n'en f u t  rien. Les anciens et les
plus jeune s avaient ramené le dé-
bat à sa hauteur, juste à temps.

Il eut mieux valu , comme disait
Shakespeare, que le j r'este f ù t  si-
lence.. . - - . . . .
"-<- ?- :' ¦' ¦' -- :r  . !i  Isàhdré.^-

f Mme Madeleine
Follonier

VERNAMIEGE (A). — Une foule
de parents et d'amis a conduit à sa
dernière demeure jeudi dernier, Mme
Madeleine Follonier, épouse de M.
Basile Follonier, ancien caissier et
président de Vernamiège. Elle est de.
cédée après une longue maladie sup-
portée avec abnégation. Sa vie fut
emprelnte de charité chrétienne doni
M. le cure devait dire « Elle avait
offert sa malad '3 à Dieu afin que
nous puissions vivre ensemble le
mieux possible ». A sa famille éploréo
nous présentons nos sincères condo-
léances.

25 ans de mariage
NAX (A). — Dans l'intimité de leur

beile famille, les époux Emile Bitz
ont fète marcii leurs 25 ans de ma-
riage. Nous nous associons à leur
bonheur et leur présentons nos sln-
cò.'j s fél ic i ta t ions .

Superbe coup
de la police valaisanne

ST-GINGOLPH (FAV). — Procc-
dant à un contrò'.e à St-G:ngoIph ,
Ics agents de la polire cantonale va-
la-'sanne remarquèrent un iniividu
qui allait  passer la fron 'icre et don»
le comportament semblait bizarrc.

Appréhendé, l'homme fut condir!
i-ins, Ics locaux de la police qui pro-
cèda à son interrogatole.

Cot ind'vidu. un rcs~ortissant vau-
do 's. é' a 't  re"herché par les poliws
vaudoise et fribourgeoisc, accuse qu 'il
était dc très nombreux vois.

Ainsi , gràce au coup d'oeil des
agem's, une excellent prise a été réa-
lisée.



Sion : ville perpétuelìemenf en chantier
Afi n de soutenir avec brio sa ré-

putation de capitale , et d'autre part
pour faire face à l'augmentation cross-
ante de la population , Sion s'est
transfornaée en chantier.

Partout ce n'3 sont que grues , écha-
(audages , bétonneuses, etc.

Cette poussée de bàtimen.ls indi -
que bien l'essor considérable que su-
bii notre canton et surtout la ville
j e Sion.
n-. -isw.a.. -' m- ' ¦* t ¦- :." > > - "*_B  ̂
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Au bas de la rue du Rhòne , un ancien immeuble tombe sous la pioche des
démolisseurs. Sur ce mème emplacement, s'élèvera un nouveau bàtiment
abrilant un café-restaurant, un magasin de sport, des bureaux. administratifs
et, au dernier étage , des appartements. Ce nouvel immeuble sera termine dans

le courant de l'été 1962.
(Photo Anchisi)

Ces chantiers que Fon rencontre
dans toutes les rues, sont\la preuve
formelle que l'idée d'une ville de
30.000 habitants d'ici quelque dix ans
est loin d'èti'» une utopie.

Non seulement de nouveaux bàti-
ments se construisent , mais d' autres ,
par trop vétustes, sont démolis et re-
construits avec toutes les techniques
moderne-; voulues.

>*

Formation professionnelle

Recital Désire N'Kaoua ^ ^ n ** M
L Atelier était trop petit , mardi 24

octobre , pour contenir les nombreux
mélomanes venus applaudir Désire
N'Kaoua , premier prix de piano du
Concours International d'exécution
musicale 1961.

Aujourd'hui , les jeunes pianistes de
talent sont légion ; aussi doivent-ils
rivaliser de prouesses pour atteindre
à la consécration. L'on devine alors
l'importance des concours internatio-
naux dont le niveau généralement
très élevé permet d'effectuer un clas-
sement indispensable des vraies va-
leurs. Désire N'Kaoua , détenteur de la
plus haute récompense offerte par
l'une de ces institutions. a eu le pri-
vilège d'ètre engagé par les J.M. pour
une tournée de concerts en Suisse.
Nous espérons qu 'elle contribuera à
lui donner la juste place qu 'il mérite
parmi les j eunes interprètes de sa
generation .

Cet artiste nous présente, mardi
dernier , un programme fort bien con-
cu, propre à mettre en valeur les
rares qualités de son jeu pianistique.

Il debuta par deux préludes et fu-
gues de J.-S. Bach qui nous charmè-
ren t par leur sonorité riche et pro-
fonde en mème temps qu 'elles nous
révélèrent un artiste doué d'une rare
musicante , ayant , ce qui ne gàie rien ,
une conception intérieure de la musi-
que.

Tout au plus pourrai.t-on formuler
une légère réserve : un souci dans la
recherche du raffinement sonore, no-
tamment dans les fugues . peut-ètre
au détriment de la mise en valeur
nrchitec turale des éléments thémati-
Ques propres à ce genre de composi-
''on. On aurait souhaite parfoi s plus
d'intenslté sonore, de. charpente , dans
la progressions des diverses entrées
luguées .

Mais' la sonate on la ' mineur de
Mozart fut  un des meilleurs moments
Su concert . Une merveille de perfec-
tion de style gràce à un jeu toujours
cla ir et solide anime par un élan in-

térieur toujours contróle par l'esprit.
La sonate en si mineur de Chopin

est une ceuvre de grande virtuosité,
non dépourvue de poesie. Son premier
mouvement, en particulier , qui ren-
ferme de sérieuses difficultés , nous
permit de mesurer . l'étendue des
moyens techniques dont dispose Desi-
ré N'Kaoua : souplesse d'articulation.
vélocité. sécurité au clavier , variété
du toucher et sensibilité. Il su admi-
rablement traduire le caractère poé-
tique du largo de cette mème sonate.
Une réserve cependant pour le final
qui nous parut plus faible.

La troisième sonate de Prokofiev ,
en la mineur , est tout entière faite
de contrastes. Un dynamisme base
sur la vigueur rythmique alterne avec
des éléments d'épanchement mélodi-
que. Si Désire N'Kaoua sut nous res-
tituer cette ceuvre avec beaucoup de
probité dans une pàté sonore jamais
indifferente il semble qui ne réussit
pas à en extraire toute la male ex-
press'lon. On aurait souhaite des ryth-
mes plus accusés et plus de poesie
dans les passages mélodiques. Sans
doute Désire N'Kaoua est-il encore
tributaire du défaut de ses qualités ?
Si la délicatesse du toucher et la qua-
nte sonore font merveille dans le
style d' un Mozart ou d'un Chopin , la
plénitude et la puissance sont alors
requises pour exprimer toute la fou-
gue rythmique et la vìril i té de la
pensée de Prokofiev .

Réserves cependan t bien infimes en
regards des merveilleuses qualités de
probité artistique , d'intelligence et de
sensibilité dont fit  preuve le jeune
pianiste tout au long de son recital.

Rappelé à maintes reprises par un
public litteralcment enthousiasme ,
Désire N'Kaoua nous offrii  en bis
une sonale de Scarlatti et un prelude
de Chopin.

Désire N'Kaoua est un grand pia-
nismo qui n 'a pas fini de nous char-
mer .1. B.

Sion dans le vacarme de ses chantiers
Ce titre . quelque peu bizarre . trou-vera certainement l' approbation .des

hab itants des quartiers .< Sous leScex » qui . durant  quel ques jours.ont dù subir , malgré eux . le concertnonne par les perforatrices travail-la nt sur un chantier voisin. '
Ces perforatrices creusaient lestrous destinés a recevoir les charges

<? exp'.osifs qui devaient faire voler enec.ats envlr.n 300 mètres cubes derochers se '.rouvant au pied de larolline de Valére.
A cet endroit , s 'élèvera dans quel

ques mois un bàtiment de 52 appar-
tements répartis sur 5 étages . Ce nou-
vel immeuble qui porterà le nom « La
Rive-Reine » s'appuyera sur la colline
de Valére, et aura la forme d'un T.

Une exceliente ini t iat ive des auto-
rités communales et concernant la
construction de ce nouvel immeuble.
est à relever.

En effet . nos édiles ont exige des
constructeurs qu '"s créent un pare
pour enfants  à proximité de l ' immeu-
ble. ainsi  qu 'un pare ù voitures.
Bravo !

des venti ours
et vendeuses

Avec 1 appui des organisations pro-
fessionnelles du commerce de détail ,
de nombreux géranls, gérantes , ven-
deuses ont suivi avec grand intérèt et
profit un cours préparatoire au certi-
ficat de capaejté.

Seize candidats , àgés de 21 à 55 ans,
n 'ont pas craint de se présenter aux
examens , conformément aux disposi-
tions de l'article 25 L.F. et ont obtenu
le certificai federai de capacité. Ce
sont :

Arnaudo Leon , Comptoir alimentai-
re SA., Sion.

Berclaz Jean , Société Cooperative,
Venthòne. ,

Bitz Gisèle , Comptoir alimentaire
S.A. Sion.

Bonjean Andrée . Chaussures Bata ,
Monthey.

Carron Julia , Epicerie Carron , Ba-
gnes.

Coudray Simone. Vins et Liqueurs ,
Sion.

Ieri Gerard , Migros Valais , Monthey.
Jàcquier Irénée, Migros Val .ais, Mon-

they.
Martin René , Société Cooperative,

Réchy.
Panigoni Francois, Comptoir alimen-

taire S.A., Sion.
Pierquet Jacqueline, Société Coope-

rative, Martigny.
Roch Raymond. Textiles, Bouveret.
Roch Solange, Epicerie, Bouveret.
Roserens Camille, Société Coopera-

tive , Charrat.
Terrettaz Thérèse, Société Coopera-

tive, Charrat.
Vuistiner Marianne , Société Coope-

rative . Gróne.
Vu le succès obtenu , un nouveau

cours préparatoire s'ouvrira : mercredi
8 novembre, à Sion.

Les inscriptions sont regues à l'Ecole
complémentaire commerciale, rue de
la Dixence.

Évolution de la technique routière
SION (FAV) — Le- problème le plus

aigu qui se pose actuellement dans
notre pays et ailleurs est bien . celui
du réseau routier. ¦

Il s'agit de construire vite et bien
si Von veut ètre en mssvne.'ds fairé
face , '_ue&'.,S£cè̂ , au\̂ 0^m.eTcroiss'a.hÌ
de la motorisation.

Une entreprise suisse, qui fè te  ac-
tuellement ses cinquante ans d' exis-
tence et qui a' une succursale en Va-
lais, vient d'installer près de St-Léo-
nard , sur la route Bramois - Gròne,
une machine ultra-moderne destinée
à la fabrication du beton bitumeux.

Cette machine, entièrement automa-
tique , est capable de produire jusqu 'à
500 tonnes de mortier bitumeux par
jour.

Maniéè par trois hommes seulement,
elle est la seule existant én Valais

actuellement. De plus , etani trànsporr
table, elle permei de servir .la clienti
téle très facilement , et Où que ce soit.
Le mortier bitumeux devant ètre pose
à chaud , c'est-à-dire à plus de 100 de-
grés, il est très important que le lieu
dé.~ fà :bricatiòn ',f \$ '-spliJf ck\pr '0:'£f otf t t (é.
dù chantier.

Malgré le coùt enorme de cette
installation, environ 1 million de fr . ,
cette machine est appelée à avoir un
très bon rendement . Une foule d' en-
trepreneurs, d' autorités et de techni-
ciens s'était rendue , mardi après-midi ,
à une démonstration fa i te  par la mai-
son Stuag.

Il semble bien qu'au DU de ces dé-
monstrations, cette machine, qui est
une révélation dans la technique rou-
tière, soit assurée d' obtenir le succès
que les constructeurs attendent d'elle.

P. Anchisi.

Martigny et les environs

!-¦:

La colonie italienne a fété la Toussaint

Une vue de la cérémonie au cimetière de Martig ny.
(Photo Schmi d)

MARTIGNY (FAV;. — La fète de
tous ics saints a été marquéc- par une
affluence très grande des fidèles aux
différents office s célébrós en l'égli-
se paroissiale.

La eoltonio i ta l ienne de Martigny,
selon une vénérable tradition , s'e .t
ì c-ndue nombreuse au cimetièr e pour

commemorcr la mori cl' .s victimes du
devoir patriotique. et se reeuèillir sur
la tombe de; slens . Le Rd Pére Ro-
mano celebra une me.se à leur in-
tention à Notre-Dame-des-Champs.

Durant  tout l' après-midi. la popu-
lat ion de Martigny se rendit en foule
au cimetière pour f leur i r  et prier
sur ia tombe des défunts.

La Toussaint au cimetière de Sion

: 
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Une émouvante cérémonie a marque la f è te  de la Toussaint à Sion. Tous les
fidèles avaient tenu à s'associer à l'Eglise pour commémorer cette fète .  Une
procession, partant de la cathédrale , conduisit les autorités f eligieuses et les
fidèles au cimetière de la ville. Durant la cérémonie, les nouveaux curés du
diocèse, le Révérend Cure Oggier, à gauche , et le Révérend Cure Masserey,
à droite, entourent S.E. Mgr Adam, évèque de Sion. A l' extréme droite, se

trouvé le chancelier de Vévéché , Mgr Tcherrig.
(Photo Schmid)

*** *
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Assemblee generale annuelle de la «La Cecilia»
ARDON (Cy). — Vendredi dernier

27 écoulé, la «Cecilia » ouvrait la
sèrie des assemblées ordinaii'is des
sociétés. • . . ,.: • ' v .',¦

¦
Rèunie à son locai habltùèl sous

la présidence de M. Lue Valette, con-
seiller, lés ¦ musiciens avaient. répon-
du à l'appel en grand nombre..L'on

retiendra de ceiite belle réunion , l'am.
biance de franche amitié j et  de joie
qui a régné, facilitan-t ainsi la tàche
de notre chef, admìnishratif.' /Celle 78rhe saison , musicate s'an-
nonce sous d'heureux .auspices, - mal-
gré les petits soucis toujours nom-
breux qu'en retiren/t de, nog j o.Urs les
societies . de. . musique . ihstrUihentaìe.

M.' . Lue ' Valetté,' dani un rapport
présidehtiel brillant et fouilié qui
nous¦' ' 'mentis, sèi ' profondes connais-
sances de la situation, nous fit part
de sa profonde confiance en l'aver
nir, bien- soutenu qu 'il èst par une
équipe de collaborateurs jeunes et
c'ourageux. ,Le programmo de travail
de la saison musicale 1961-62 a été
esquissé et ' nous voyons déjà ' la pre-
mière prestation de la' « Cecilia » fi-
xée au samedi 23 decembre ; soit le
concert de Noèl. Nombre de services
suivront en passant au concert annuel
du début avril, pour arriver à l'ef-
fort-clef , l'Amicale des fanfares con-
servatrices du districi de Conthey
qui aura lieu à Ardon le dernier di-
manche d'avril. \

Comme il se doit , nous donnons
encore ci-après la formation du Comi-
¦té qui prend la direction de la nou-
velle saison ' musicale : ce soni MM.:
Lue Valente , président ; Ga.ston Cle-
menzo, d'Albert ; Henri Bérard ' d'j
Jules ; Jean Kiihnis, sous-directeur;
Jacques Neuwerth , de Jules ; Michel
Monne!, de Louis.

De sincères remerciemenls vont en-
core à ce chef incontesté qu 'est M.
Jean Novi qui voit la. confiance de
la « Cecilia » renouvelée. M. Novi
apporte un1? très large part à la réus-
site de notre Société.

M. Alphonse Rebord , ' le vétéran
joyeux , sans ètre vieux , mais plein
de boutades, clòture cette assemblée
qu 'anime encore notre ancien prési-
dent M. Jules Ducrey, dans sa fiam-
me qui lui est personnelle, mais qui
touche aussi tous les cceurs.

Le verre de l'amitié est offert au
Centrai , sur quoi M. Vulotte , prési-
dent, lève ces débats si laborieux.

t
Madsmolselle Esth:T Cernili , à

Ch'Irb is ;
.Madame :t Monsieur René Chim-

baud-Cerutti , à Paris ' ;
ainsi  que !e; familles pir 'entes et al-
liéc j, Cerutti. Zufferey. Favre , Wa-I-
ser,' Scazzila, ont le chagrin de faire
part du dé.-ès de

MADEMOISELLE

Mercédès CEROTTI
leur bien chère sceur, beìle-sceur. tan-
te, cousine et parente, pieusement dé-
cédée dans sa 82me année, munio
d?- ; Sacremen ts de l'Eglise.

L'ensevelissemen t aura lieu à Chlp-
pvs . vendredi le 3 novembre 1961 à
10 heures.

Priez pour elle !
CV. avis tient lieu de faire-part.



Deux nouvelles
explosions

La commission américaine de l'e-
nergìe atomi que annonce que l'Union
soviétique avait procede à deux. cx-
plo-ìions nucléaires mardi dans la ré-
gion dc la Nouvcllc-Zemblc. L'une
a ait une pirssancc dc plusieurs rné-
grv'onncs et celle dc la deuxième élait
probablement inférieure à. une méga-
tonne.

Cos nouvelles explosions se sont
produites à 9 h. 42. La nouvelle a èie
confirmée par le Commissariai fran-
cais à l'energie atomique qui indique
que l'onde sismique a été détotée en
France a 9 h. 55, tandis que l'onde
dc choc atmosphériquc a élé enregis-
trée à 13 li. 02.

Réaction au Luxembourg
Un millier de jeunes gens du groupe

d'action luxef nbourgeoise contre Ics
essais nucléaires d Ics arm.es atoi\ii-
quas ont e f f e c t u é  une marche silcn-
cicuse sur le chàteau de Baggen , resi-
dence de l' ambassadeur soviétique.

Cinq délégués ont été regus à l'am-
bassade soviétique du iMxembourg et
ont remis à un conseiller une protes -
tation soldinelle contre Ics expérien-
ces atomiques de l'URSS.

Commentaire de Radio-Vatican
Radio-Valican a qual if ie  lundi , l'ex-

plosion annoneée par les Soviétiques
d'une bombe de 50 mégatonnes de
« décision démcntielle » . La radio a
précise que la décision soviétique
était « regiL-.ttable » sous tou.s Ics
points de vue : politique , social , éco-
nomique et humain. Celile explosion
a révélé une fois 'de  plus « le vrai
visage du communisme », ,visage d'où
est absent « toute lumière d'amour
et qui ne reflète que des traits tirés
par la haine ».

L'Angleterre
r&prcndra sa liberté

Le Japon s'adresse à « K »
« Je regreit'te profondément qu 'i-

gnorant résolurnent toutes les protes-
tat ions , Votre Excellence ait jugé bon
de faire effectuer un essai nucléaire
d'une puissance jama is égalée, provo-
quant  ainsi jusqu 'à un point indes-
criptible l 'indignation du peuple ja-
ponais », déclaré M. Ikeda , premier
ministre, dans la lettre personnell e
qu 'il a adressée hier à Khrouchtchev.

Une bombe « sale »
L&s savanits suédois sont persua-

dés que la nouvel le bombe soviéliq'ue
est une bombe « sale » , c'epl-à-dire
que son explosion s'accompagne d'im-
portanles retombées radioactives.

Dans Ics milieux scientifiques occi-
dentaux , on 'ast également d'avis que
les technicien s soviétiques n 'ont pas
encore réussi à mettre au point une
bombe « H » « propre ».

Inquiétudes en Norvège
M. Hans Engen (Norvège), noie que

la commission politique reprcnd ses
débats «à l'ombre d'une bombe mons-
itrucusc de 75 mégatonnes que l'URSS
a. fait exploser- lundi matin dans
I'Arcliquc. Le monde entier la sup-
pliait dc ne pas le faire , mais ce fut
en vain ».'

Si un traité intcrd :sant les essai]
nucléaires e,' pré voyant à cet cffo i
des contróles ndéquats ne pouvait clrt
conclu rapidement. la Grande-Brcta.
gne reprendrait sa Iib?rlé d acti on
cn matière d'essais nucléaires , a dé-
claré, lundi , le m'niotre uE '.al puu,
les affaires étrangère-, de Grande.
Bretagne , M. J. P. Godber, au coors
d'une conférence de presse.

Le ministre d'Eta,t au Foreign Of.
fice , qUalifiant dc « barbare » la de.
cision soviétique d'expérimenter U
super-bombe nucléaire, a déclaré que
la Grande-Bretagne alppuicrait toute
initiative tendant à fa ire voler pat
les Nations Unies une motion 'de cen-
sure de l'Union soviétique.

Inde : Aggrava tion de la situation
Le premier ministre indien déclaré

qu 'il é'.àiit faux de prétendre que ces
essais soient eff-ectués dans un but de
sérurité nal naie. En fait , ils aggra-
vent la siti :  ilion du monde et pous-
sent les'aut : j  pays à reprendre leurs
propius exp .. icnces. Déjà lundi soir,
M. Nixon s est déclaré en compiei
accord avec e gouverneur Ro:kfc!ler
sur la néctesi'té pour . Ics Etats-Unis
de reprendre les essais nucléaires
dans l'atmosphère.

Manifestations en Italie
Dans de multiples villes italiennes

ont cu lieu des manifestation contri
l'URSS et ses essais nucléaires. i
Rome, la police surveille en pernia-
nence l' ambassade soviétique que k
foule  tenta d' attaquer. A la Basilique
de Maxence s'est déroulé un meeìin!
monstre de protestation , auquel pri-
rent part les leaders socialistes mon-
diaux , présents dans la Ville élernclli
à l'occasion de VInternationale socia-
liste.

Dans de nombreuses autres cités di
la Péninsulc — à Modena , à Venise
a Bologne , à Palerme , à Gènes,' à Pè
rouse , à Carrarc , etc. — se répètet
des manifestations analogues.

La Hollande signe un manifeste
En Hollande, tous les partis poi:

tiques — sauf le parti communiste -
toutes les organisations syndicales f
Ics associations professionnelles , on 1
signé un manifesiy , demandant ai
peuple .hollandais d'observer aujour-
d'hui deux minutes de silence pou
protester contre les expériences nu-
cléaires soviétiques.

Les USA accusent...
Le président Kennedy a accuse , lun-

di soir , l 'Union soviéti que d'avoir , ei
faisan t  exploser une bombe nuclé ain
db cinquante mégatonnes , voulu lei-
roriser le monde af in  dc contraindri
Ics hommes épris de paix à se sou-
mettre à toute exigence soviétique.

M. Kennedy a conclu en declami '
que Ics Ela ts - Unis  « continueront it
prendre entra temps toutes les mesu-
res nécessaires à la sauvegarde d'
(eur sécurit é d de la sécurité dei

autres. pays qui comptent sur' eux ».

La Colombe a les ailes rognées
Il est vrai que des foulcs affo-

lées s'organisaient en cortèges, frap-
paicnt à toutes Ics portes des am-
bassades soviétiques, dans le mon-
de ; il est vrai que les gouverne-
ments s'alanmaient, que Ics sociétés
savantes, les organisations sanitai-
res. Ics Églises lancaient leurs cris
d'alarme ; vrai que le monde entier
tremblait. Allons ! Nous ne nous
laisserons pas impressionner par la
reprobatici! universelle. Nous som-
mes les plus forts et la raison du
plus fort est toujours la meilleure,
nous l'avons appris à l'école en-
fantine.

Lxénorme boule de feu s'est donc
allumée au-dessus de la Nouvellc-
Zemblc. Les sismographes ne sa-
vaient plus où donner de l'aiguille.
Des treftnblements ont agite, pen-
dant des heures, l'écorce terrestre.
M. Khroutchev, sur de lui, eut un
large sourire débonnaire quand on
lui fit remarquer que la charge
était tout de mème un peu enorme.

Et maintenant ?
Il faut bien le dire : l'impuissance

du monde est totale devant tant de
cynismc, d'amoralismc, d'inhuma-
nité.

Sur le pian de la force maté-
rielle, personne ne pourra rien en-
treprendre car si les Etats-Unis ré-
pliquàient. nous courrions à la des-
truction de la race humaine.

Du moins, peut-on souhaiter que
Ics plus aveugles ouvrent les yeux.
Nous les connaissons bien, ces uto-
pistes, ces naìfs, qui nous rebat-
taient Ies oreilles de propos tirés
tout droit de la propagande commu-
niste. La colombe voltigeait au-
dessus des congressistes de Varso-
vie où se trouvaient bon nombre
d'Helvètes.

Les Soviets veulent la paix, of-
frent la paix. Ce sont les impéria-
listcs occidentaux qui nous mènent
à la guerre...

Voilà ce que repétaient ces clair
voyaiits apótres à qui Pablo Pi

ner quelque espoir dans Ja conver-
sion des aveugles à la lumière : le
Grand-Conseil de Genève, il y a
quelques jours, vota, à l'unanimité,
une adressé de protestation contre
l'intention de M. « K. » de faire
éclater la bombe géanté. Ce qui si-
gnifie que mème le communiste
Vincent osa condamner la conduite
de son maitre.

Si l'explosion du 30 octobre avait
pour effet Iatéral de regrouper
toutes les bonnes volontés du monde
libre ; si tant d'aveugles recou-
vraient la vue gràce au fabuleux
éclair de la Nouvelle-Zemble ; si
les pays abusés . par la fallacieuse
rhétorique marxiste que les evéne-
ments démentent de manière si ca-
tégorique comprenaient qu'on les
abuse, alors nous dirions que tout
ne serait pas absolument négatif
dans cette criminelle entreprise dont
les résultats, en particulier. sur la
sante des hommes ne peuvent en-
core étre évalués. Georges Antoine.

Les manif estations du ler novem bre

Plus de 80 morts en Algerie
L'inquiétudc, la grande peur qui régnaient sur l'Ai- il se fait que dans le bled et les petites villes, ce soient

gérie à la veille du ler Novembre, dc ce 7mc anni- justcmcnit Ics hommes de willayas qui aient provoqué
versaire de la guerre, n'auront heureusement été jus'ti- des emeutes et qui aient ouvert le feu. Ne serait-ce
fiéos qu'en partie par les evénements. Certes, un bilan pas une preuve du manqué de contróle que le GPRA
de plus de 80 morts pour une journée, c'est déjà un a sur certains groupes strictement militaires de son
bilan tragique. Mais, des précédcn.ts nous ont habitué? armée de libération ?
à des chiffres plus élevés. Si le matin a élé particu- Pour le gouvernement francais, celle journée peut
lièrement sanglant , si dc petits centres surtout ont apparaìitre ausisi comme une serai-victoire. Il aura en
connu une agitation assez violente, on n'a pas assistè tout ca.s prouve l efficacité de son dispositif de sécurité
à des déchaincmcnls dc la haine à Alger, à Oran et à dans Ics grands centres. C'est une garantie qu'il peut
Con.stan.tinc, comme on s'y attendali. Chacun tirerà rrietilrc en avant pour le FLN cpmmc pour Ics Euro-
d?s conclusions différente s des faits, bien sur. Tcntons péens d'Algerie. En effet , à partir du moment où le
d'y voir clair. service d'ordre se révclc suffisant pour empècher que

Quels étaient les buts du GPRA ? Dans Ics appels des manifestations prennent dc l'amplcur, d'où qu'elles
lancés au peuple algérien par le gouvernement dc viennent , puilsqu'aussi bien les activistes n'«nt pas pu
Tunis, l'accent était mis sur deux poimts : apporter organiscr des contre-mouvements popuiaires, il appa.
une preuve de l'unite du peuple algérien et faire dc ra.ìl d'une part que l'organisation d'un scrutin d'auto-
Cfttc journée une sorte dc 13 mai algérien , e cst-à-dire «éterminalion aurait la possibilité de se dérouler dans
ne rien tenter qui soit dirige contre Ies Européens. Eh lc calme, et surtout qu'un éventuel regroupement des
1>1 tai, il faut le relever, si la majorite des musulmans a Européens, c'est-à-dire que la « solution du désespoir »
olici à ces consignes, on ne peut pas dire cependant Pourrait avoir des chances de survivre.
que Ics manife^ations aient atteint l'amplcur de celles Pour l'OAS enfin qui avait demandé à chacun dc
dc decembre 1900 ou dc juill et 1961. A cela, le FLN rester chez lui , la faible ampleur comparative dos ma-
rénon.Ira sans dou '.e que le peuple a répondu très nifestations .d'hlér sera une occasion dc chanter vic-
exactement à ses consignes et a 'préféré parfois se tenir loire.
coi plutòt que de risquer dea heurts sanjrlants. D'autre _ \ cst incontcstable en definitive que ccttc journée dupart , il soul.gncra qu il a rcussi a cncadrer la plupart i„r Novembre n'a pas modifié cn quoi que ce soit lesdrs mouvements de rues par des militants , qui on,t donnecs du problème. Elle n'aura servi qu'à ajouterempèche Ics gens de se livrer aux provocations : ce des noms sur la lisle immense dcs jnorls dc ccttcfini a pu ótre constate par beaucoup d'obscrvateurs. guerre, qui entre maintenant dans sa huitième année.
Mais , dès lor.j, il devient difficile d'expliquer comment André Rougcmont!

C'est cn général dans le «bled » , c'est dans lc « bled » (campagnes) dense que dans de nombreux quar-
dans de petites agglomérations , que se de celle région du Conslantinois , dans tiers centraux la circulation était  'im-
sont produits Ics incidente .Ics plus ['est de l 'Algerie , région à très fattale possible. Los barraiges et chicanes se
tragiques , entre des groupes de sol- . peuplemcnt européen . que ce sont prò- repétaient à 25 mètres de distancé
da.ts ou dc po/iciers isolés . et des fou- duit s  Ics chocs Ics plus sanglants . sur certains polnls. Les églises euro-
Ics encadrécis de « fellaghas » com- péennes ont été presque désertées en
bat tan ts  du F.L.N. qui Ics cncer- A deux reprises . à Haz El Anoum , dépit de la fète catholique de Tcuis-
cla icnt .  Dans .les grandes villes , Ics les forces de sécuri té. le matin et saint , et les rares fidèles sont renlrés
manifestat ion s musulmanes , avec- dra- l'apròs-nvldi , se sont trouvées encer- r |,c/i cux rapidement . Des blindés pa-
peaux verts et blancs ot slogans « na- elées par une follie encadrée de fella- t rouil laicnt
tional ' stcs » ont revèlu une grande - ghas. El.lcs ont tire pour se dégager.
importance , dans de nombreux quar- On a dénombré 14 mor.ls en tout , par- rj'cst lorsque les gendarmes ont pé-
tiers musulmans. Elles ont été .ma'in- mi Jes musulim»ns. Dans dcs circon- nélré dans les faubourgs algcrois ,
tenues . isolées ou disperséos , par des slanccs somblables , 11 musulmans fili climat de Franco et Diar El Kef , a
services d'ordre d' un volume sans été tués à M'Sin , 3 à Ain M'Lila. Ijfcs l'ouest de 1-a viai l lc  vi l le , pour calimer
précédent. Mis en place dès la veille , man i fes t an t s  musulmans ont eu qua- , r ;,K i tn t i on  que les -inciden .ts sanglants
ls répondaient , dans l'esprit des au- ' Ire morts à Bong o, 2 à Bòne , vil.los (4 morts) ont échrté.

tonités , au mot d'ordre do manifesta-  plus import-antes do la méme région.
tions générales , lance par le G.P.R.A. , , oll,  ... . . ., A Oran , une jeune fille habillée en
pour Ja première fois cette année de- A Medcn et a Bl.ida villes de I A -
puis la guerre d'Algerie. gerois , ,1 y a eu 8 victi.mc.s, a ,la su„te ccódait un corlcge. 

¦ ,Des cris de'de r.postes du service d ordre a dcs (< A . _ _ 
^

A Consentine, trois 'ème des grande coups dc fou t,rcs dans Ia fou,e ' ses. A Lafayette . ville n,,tale de Ferhat
villes d Algerie , où Ics musulmans Dans Ics grandes villes , la popu.la- Abbas , le nom do l' ancien chef du
sont on grand nombre . lc préfet (mu- tion européenne ava i t  quasi-déserté G.P.R.A. a été acciaine. Dans les fau-
sulman)  ava.it interdit toute circula- les rues . A Alger ót Oran , le « qua- bourgs d Alger , des hélicoptères ont
tion , les imarrifestations ont été main- dnillage » par Ics forces de l'ordre , ari-osé les manifestante de liquides
tenues sans incidente grave. police . gendarmes -et soldats , était si lacrymogènc.

I
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La journée dc la Toussaint, anniversaire de la guerre d'Algerie, a donn«
lieu à de nombreuses manifestations. Ici nous voyons un groupe de Musulmani

reclamim i des négociations immédialcs.

Avec un cynisme inqualifiable , le
maitre du Kremlin a dont fait ex-
ploser sa bombe de quatre-vingts
ou cent mégatonnes, lundi matin, à
8 h. 33. Le monde entier a frèmi
d'horrcur.

Lc monde entier, d'avance, pro-
testali. On nous avait anoncé que
lc festival russe des essais nucléai -
res, repris le 4 septembre imalgré
les accords de Genève, se terminc-
rait par le plus fabuleux des. feux
d'arti fice jamais réalisés : la bombe
à hydrogène dont la force explosive
équivaudrait à l'energie dégagéc par
l'explosion de 50 millions de kilo-
grammes de trotyle. Les savants ont
fait la bonne mesure. Ils ont pro-
bablement doublé la charge. A quoi
bon se gèner.

Des tonnes dc rnatières radio-ac-
tives, disent Ics savants, retombe-
ront sur la planète. Des mcnaces
multiples vont pescr sur la vie hu-
maine. Qu'est-ce que cela peut faire
au chef triomphant du XXIIe con-
grès communiste ? Il tient la situa-
tion bien cn main. L'ombre de Sta-
line s'éloigne dc Moscou. Xoute op-
position est malée. Et, sur le pian
dc la politique internationale, ceux
qui n'ont pas bouge lors du soulè-
vement polonais, lors du soulève-
ment de Berlin-Est, lors du soulè-
vement du peuple 'hongrois, non
ccux-là ne vont pas bouger davan-
tage aujourd'hui qu'on leur fait sous
le nez la plus fabuleusc démonstra-
tion de force qu'un peuple n'ait ja-
mais pu faire.

casso avait donne un emblème.
On se demandé aujourd'hui si les

quatre-vingts ans. du grand peintre
n'auront pas été troubles par le bel
oiseau blanc dont il avait ouvert Ics
ailes sur le monde.

Est-ce que nos progressisfes ne
vont pas enfin comprendre qu'il se-
rait temps de regarder. la vérité en
face. Est-ce qu'ils ne vont pas enfin
comprendre qu'ils ne sont que des
dupcs, faisant le jeu d'une ignoble
propagande ?

La colombe, c'était bon au temps
où l'on se sentait en retard sur Ics
autres. Maintenant , sans danger, on
peut lui rogner Ics ailes parce que
l'arscnal soviétique est plein à
craquer.

Un petit fait pourrait nous don-

Ap rès la bombe
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